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ASSURANCE
CONTRE LE FEU,

R. O. W. MacCUAIG,
Syndic Officiel pour la Cité if Ottawa 

et le Comté de Carleton. 
(tirera—No. 60 Bee Sparks.

Ottawa, $9 janvier 1879

fliemm de fer (|. M. 0. et 9. LibrairieMÊm*r.
CANADIENNE. la couvas nœ d'assurance

ROYALE D'ANGLETERRE BT DU
/ BUREAU DE POSTE

fD’OTTAWA.
- TtiLEAU Pyg,,»; PMitree •« *»

187»—Arrangements OTdrer—187®.

Contrat des Malles. tan. JOUR de L’AI.F. X. MICHAUD,Couleurs à 
RENDUES J. Brewer,

ENC ANTEIJR
DIVISION OUEST.

La routé la plus courte et la 
plus directe entre Montréal 

et Ottawa.
r B et .près LUNDI, I! JANVIER, 
J_J les trains quitteront les délits d’Àylmer 
et Hall, comme suit :

T'iES soumissions adressées au ministre 
U des postes, seront reçues à Ottawa, 
jusqu’à midi, vendredi, le 27 
I»our le transport des malles de Sa Majesté, 
en vertu d’un contrat proposé, six fois par 
semaine, aller et retour, entre Templeton et 
la station du chemin de fer de la 
~ itineau, à partir du 1er avril prochain.

Les malles devront être transportée
icule conve-

Le soussigné est préparé a accepter, des 
RISQUES CONTRE LE PEU, aux taux les 
plus réduits sur toutes descriptions de pro­
priétés qu'il est d'usage d’assurer.

LE SOUSSIGNE EST AUSSI L'AGENT

février 1880,
fi LIBRAIRE.

Livres d’hftteire, de priè­
res, d’école,

ROMANS INTERESSANTS. 
Objets de piete, de fantai­

sie, images, etc , etc.

CHATFIELD,MS RUE SPARKS 143.

Ottawa, 11 juillet 1879.
Délivrée. Pointe

MALLES- lan. 92. RUE RIHBatt

On trouvera : Vases, Coupes et Soucoupes, 
Gobelets, services de toilette, Lampes, Cara­
fes, verres à vin, etc., étc.

Ottawa, 17 décembre 1879.

# Compagnie Canadienne " Trust and Loan,"
Argent à prêter sur Propriétés Foncières 

en ville et à la campagne, dans las 
provinces de Québec et d’Ontario.

s à
P. LARMONTH,pied, à cheval, ou dans un véb 

nable, par la route ordinaire.
Les malles devront quitter le bureau de 

poste de Templeton tous les jours, les 
dimanches exceptés, à 1 h. p.m., à temps 

op rer jonction à la Pointe Gatineau 
le train de la malle allant à l’ouest. 

; Les malles prises au chemin de fer devront 
•’tre apportées sans délai à Templeton.

Un peut voir au bureau de 
Templeton et au bureau lu sou 
avis imprimés contenant plus de 
les conditions du contrat proposé et se pro­
curer des blancs de soumission.

Train de Train 
la malle. Express 

....8.15 a.m, 3.35 pun.
1..............:........9.20 a.m, 4.20 p.m.

, 8.50 p.m. 
4.30 p.m. 
9.00 p.m.

Bit_Montrfal. Qoéb«isles Comptable et agent général 
Syndic officiel pour le comté de Car 

leton et la cité d'Ottawa.
AGENT POUR

8

IB
Quille Aylmer..
Quitte à Bal
Arrive à Hochelaga........ 1.50 p.m,
Quitte Hochelaga.............-.9.30 a.m,
Arrive à HuU.
Arrive à Aylmer....

800
En toutes sommes voulues.

•ST Hypothèques achetées.
T. M. CLARK,

Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON.
Ottawa, 28 mars 1879.

soi; ........... .. 2.00 p.m,
... 2.35 p.m, 9.35 p.m?m compagnie d'assurance contre fie feu 

" Western.”
compagnie d’assurance " Québec.” 
compagnie d’assurance “ Lancashire." 
compagnie d’assurance “ Standard IA 
ligne de steamersAnchor.”
Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa. 

Ottawa, 18 août 1879.

i ssigné, des 
détails sur

Des magnifiques CHARS SALONS fa 
attachés à chaque train de passager.
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.
Pour billets et- renseignements 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l’ad­
ministration générale, 13 Place-d’Armes, ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 rue 
8t. Jacques à Montréal.

fiels. On AU

mi Magasin Populaire•b Corners, Rich-
NUS. i .i LA COMPAGNIEs’adresser» T. P. FRENCH, 

Inspecteur, B. P10■- RELIEUR ET REELED K. DB PRET BU UAOBA.HoU................... ....

wa, par ch. de fer. • 
Gatineau

DEBureau de. l’Inspecteur des )
Bureaux de Poste, V 

Ottawa, 21 janvier 1880. j

* T. RAJOTTB,
Syndic Officiel

Pour le comté 8e Carleton et la vile 
(TOttawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa' 

Ottawa, 14 août 1879.

: 2 00710
Otto-

Llfres de comptes de tente es­
pece et de tonte dimension, 

cahiers pour les écoles, 
etc., etc., etc.

Viens lines et musique relies 
avec ffofit et a des 

PRIX TRES MODERES-

Une visite est sollicitée.

« 
6 00LSIN G. A. SCOTT, 

Surintendant général, 
Division Ouest.

BUREAU PRINCIPAL 

No. 8 BUE JACQUES, HAMILTON, 

CANADA.

: jMi?a
C. A. STARK,

Agent général du fret et des passagers.
CHAS. DESJARDINS, 

Agent général.
ü-vous de Haliffilàfciidl 

le Anglaise, aae i W. HENDRIK, - 
W. H. GLASSCO,

- - - - Président.
- - Vice-Président.

COIN DES RUES DEMal lan.

N DIRECTEURS : L'EGLISE ET CDMRSRLASD,DEME Ai AG EH EUT.■BUToutes lettres enregistrée* doivent être mise à la 
poste une demi-heure d’avanoe. John Eastwood, 

Chas. M. Counsel I, 
, , James Sampson,
Alexander Duncan

Edward Brown, 
J. M Lotlridge, 
R. À. Lucas

9 OTTAWA.

9 heures A.M.. iusau’à * heures P.M.. ohaaue
F. DUHAMELF. X. MICHAUD,

4S3„ Hue SUSSEX,
OTTAWA.

M. Richard a toujours un assortiment des, 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

aux iirix les plus raisonnables.

désire informer ses nombreux amis et le pu­
blic, en général, qu'il a transporté son étal au
MARCHÉ DU QUARTIER BT, Mal “ B,”

ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes

Cotte Compagnie est er état de pré 
toutes sommes d’argent sur la garantie „ _ 
Biens Fonciers à long et court terme jusqu'à 
20 ans et elle offre les conditions les plus 
favorables aux emprunteurs qui ont le privi­
lège de payer le principal et l’intérêt, en 
versements égaux, soit tous les ans, tous les 
six mois ou bien tous les trois mois, selon les 
conditions de paiement de la Compagnie.

LE CHEMIN DE FER

St. Laurent et Ottawa.
r E et après MARDI, le 28 OCTOBRE 
Li 1879, les trains voyageront comme suit :

jour.

Ottawa. 84 Nor. I87S 6 septembre 1879.
r

Alex. Mortimer. Ottawa, 20 octobre 1879.

Laissant Ottawa : Arrivant à Ottawa :

Da l’Est et de l’Ouest 
à 6.20 a.m.

De l’Est et du Sud à 
3.55 p.m

De l’Ouest à 6.30*p.m. 
De l’Est à 6.00 a.m.

1 PROTECTION
*

11.40» au Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur’cuivre.

IMPRIMAIS.

DANS LA MEILLEURE CONDITION.Chemin de Fer Intercolonial, Pour l’Est, l’Ouest et 
le Sud à 11.00 a.m.

Pour l’Est, à 2.16 p.m,

Pour l’Est et l'Ouest 
à 10.30 p.m.

HYPOTHEQUES ACHETES.
On peut s’adresser personnellement 

bureaux de la Compagnie ou bien par lettres 
adressées à

“Le Bien Public” Reconnaissant de l’encouragement libéral 
qu'il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel -établissement.

Ottawa, Il Nov., 1879.

Chapeaux du Printemps.

A
I ARRANGEMENTS D'HIVER.

L’ARCADE.h O. XT". GRBBND,
Directeur du département lithographique.

Ordres exécutés avec promptitude et de la 
manière la plus soignée.

Poêle double, le meilleur qui 
existe.

Jn Auu. MacADAMS, 
Gérant.C0iiE*C**T LE 17 R0V. 1879.

TL y a, tous les jours, des trains express, à 
X parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches exceptés), aux heures suivantes :
Partant de la PointoLévis-...........  8.15 A.M.

“ “ Rivière-du-Loup- ... 1.40 P.M.
Arrivant à Trois Pistoles.................. 2.41 “

“ Rimouski.......................... 4.25 “
“ Campbellton.............. 9.15 “
“ Dalhousie............ ...  9.55 “
» Bathurst............................ 12.00 A.M.
“ Newcastle........... «.......... 1.42 »
“ Moncton.............«...........  5.00 “

::

R C. W. MacCUAIG,Les billets donnent droit à des chars salons 
attachés aux trains quittant Ottawà à 
3.00 p.m. et Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chare à Prescott.

RM80'’

avec les trains sur 
et et de l’Ouest, et 

iux des chemins de Rome et Water- 
town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdensburgh, 
• enant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l’Est.

On peut se procurer au Bureau des Billets 
Compagnie,à Ottawa, des appartements 

dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New York, et sur le chemin 
d’Ogdensburg et Lac Champlain allant à

80 ponce» ♦10 T E moyen le plus certain de protéger voir 
JU Bourse, est d’acheter à 1' u Arcade” et 
la meilleure manière de protéger les fabri­
cants du Canada est d'acheter vos marchan­
dises 1

Alex. MQRTIMER
104, 196 et 106 Rue SPARES.

Ottawa, 22 juillet 1879.

36 Estimateur et agent général d'assurance 
et de billets.

12 TOUTES SORTES DB

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GEOROE SIMMS,
330 Ru© SuseejE.

VOn Nettoie et Repasse Us 
CHAPEAUX DE FEUTRE.

Ottawa. 1er avril 1879.

SEULEMENT No. 69, BUE SPARKS, OTTAWA.
Aussi Syndic Officiel.
On a besoin d’Evaluateurs attentifs et de 

confiance, dans chaque comté.
Ottawa. 29 janvier 1879.

Un char Sofa sera attaché au train 
pour accommoder les passagers a 
l'Est et à l’Ouest.

lanCHEZ M. ESM0NDE
RUE SPARKS.

t à “L’ARCADE”Merveilleuse invention.
LITH0GMM PATENTÉ DE JACOB

Breveté le 16 juillet 1879.
TEMPS, ARGENT ET TBAVAIL DK SAUVÉ.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à •» fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syndics officiels, Avo­
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appare.ls sont de la dimension des 
postales, des billets, des lettres et pa­

piers d’affaires, et coûtent respectivement 
$2.50, $5, $7, et $9.

Connexions certaines 
le Grand Tronc, de l’E 
avec ce

lan, lan Tweed Canadien Pure Laine 60ot».
do do 75 "
do do 80“

Un tailleur de première classe est atta­
ché au Département des ordres, et 

nous garantissons pleine satis­
faction à ceux qui achète­

ront à

N. B.—Ces poêles ne peuvent être achetés 
aux prix ci-dessus qu’en produisant cette 
annonce.

™ 9.25 ■* James Mitchell et de.1.40 P.M.
Les trains de Saint-Jean à Halifax restent 

à Moncton chaque dimanche.
Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 

et de Saint-Jean à 5.05 p.m., le samedi, res­
tent à Campbellton le dimanche.

Pour renseignements relatifs aux prix de 
passage, billets, tarif du fret, heures de 
part, etc., s’adresser au

Prennent la liberté d’annoncer qu’ils sont 
devenus les acquéreurs du siège d’affaires et 
de l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, MuKEAN kt CIE., pour la 
confection en gros de biscuits et pâtisseries, 
66 ruo York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 

Iront sur un pied de concurrence avanta­
geuse avec tes premières maisons do la Puis­
sance, tant pour la qualité des produits que 
pour les conditions de vente, et, conséquem­
ment, Ils font appel avec confiance au com­
merce en demandant une part de son patro-
^ucune concession de le 

de taxe ne sera d

CELEBRES

Bière et Porterlisie. Wm H0WE.de la

i
de­ là

293, RUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

Importateur et marchand de

Tapisseries et de decors.

Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. ta

DAWES <& Cie.
LACHtNE.

’Arcade
(Autrefois Hunton.)

94 et 96, RUE SPARKS,
sue. düpuis.

CAPT. McCUAIG,
Rue Sparks, Ottawa.

Les trains voyagent sur l’heure d’Ottawa. 
THOMAS REYNOLDS,

Directeur Gérant, Ottawa.
IL.

D. POTT1NGER,
Surintendant-en-cbef.■is qualités le comme » l'enlliwire en ftUslUn 

et «s bouteilles, bereenjOttawa, 28 oett 1879.e J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZ

JamesHope et Ole
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

184, BUE DU CANAL,
Vis-à-vis 

Bate 4 Cie.
t6F Toutes Us commandes reçoivent 

une attention immédiate.

ou exemption 
en que nos do-

Aie™lideau. POUDRES DE CONDITION O'ALEXANDER AUX INVENTEURS î 
J. Coursolle & Cie.,

le magasin de gros de C. T.
penses soient considéra.)tes.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
loujoure le patronage de ceux qui aiment 
le pain de première qualité.

Ottawa. 26 Déc. 1878

MOULES POUR le» ROGNONS EUGENE R0BITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIER

ET AUTRES

J. POCKLINGTON, J. MITCHELL et Cil.,
148 Sm Beat, et 66 R» York.

Ottawa, 27 Janvier 1879. lan.

MEDECINES CELEBRES
Gérant.Solliciteurs de Brevets d?Invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois. 

Agences et Correspondants aux Etats- 
Unis, en Angleterre et en France.

J. COURSOLLE A Cie., 
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis 1e bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

GIBIER ET POISSON.POUR LES Napoleon Audette PRATIQUE.Ottawa, 27 novembre 1879.A. Chevaux Fait aussi lesDR. A. R0BILLARD,He. BARBIER COIFFEUR,

No. 255} RUE WELLINGTON, 
VIS-A-VIS

L’HoIel 41 Royal Exchange.”
f TGARE8, Tabac et Pipes de première 
V/ Qualité constamment en mains.

Ottawa, 26 Déc. 1879,

AGENT A Ottawa C. STRATTON.
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 
dans tout le Canada pour leur efficacité, 

ne se trouvent que chez M. C. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons.

Ottawa, 7 nov., 1879.

AGENT, LISEZ CECI. OUVRAGES EN CHEVEUX./■"XN trouvera toujours I’Ami Moïse à son 
Vf Magasin, au Marché neuf du Quartier 
By, de môme que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne­
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme yar le passé 

• réduits.

CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURI8TE.

Attention spéciale donnée au traitement des 
maladies ces yeux et des oreilles.

Bdbkao, No. 60 Bue Bidead, Bâtisse de John 
Thompson.

—Heures du Bureau de 9 à 4.-

Vj OU8 paierons à des agents $100 par 
IN mois de rétribution, frais à p.vt, ou 

leur abandonnerons une retenuvconsi- 
r la vente du privilège de nos 
merveilleuses inventions. Nous 

avançons.

; matériel 
f et Cie, 
>osé dans

Dorures et plaqués de toutes sortes,
dérable pou 
récentes et
sommes sérieux dans ce que nous 
Echantillons gratis. Adresse

SHERMAN ET OIE., lfl«h

AU PLUS BAS PRIX.à des prix très
45, Hui RIDEAU, Block Egleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.
T-ALEXANDER. MOÏSE LAPOINTE.8î.

B. P.—Boite 68. Ottawa, 26 Déc. 1879 lan1 an

lan
VFEUILLETON celui-ci se bornait à hausser les 

épaules.

D’ailleurs, la compagnie du ca­
pitaine était, à cette époque, en 
garnison à Namur. Elle était com­
posée, comme la plupart d’entre 
elles, d’un lieutenant dont la rési­
dence était un mystère, d’un 
réchal des logis et d’un sergent 
recruteur qui exerçaient, le 
mier, l’honorable métier de 
hier, le second, celui de cordonnier.

Ce qui était pins grave, c'est 
qu’il avait été fait rapport de l'af- 
foire au gonvernemenl des Pays- 
Bas. On considérait ce qui était 
arrivé comme une insulte à la na­
tion espagnole, et l’étranger pas­
sait pour un recruteur de pirates 
ou pour un espion.

Dans tons les cas, malgré les 
beaux sauf-conduits et les lettres 
de recommandation, on mit bien- 
têt d’autres limiers que Korrel sur 
les traces du duelliste.

En ce qui concerne la scène du 
café, elle faisait l'objet d’une en­
quête. Toutefois, le comte de Ver- 
tigneul avait pour lui plusieurs 
témoins honorables, et puis, les 
coutumes et maître Renoncule 
étaient si accommodants pour les 
grands et pour les nobles

sentera de belles dents en ivoire !
Que de jolis et agréables objets 

pour tenter la curiosité de la com­
tesse de Vertigneul. Peut-être 
aussi n’était-ce qu'ennui ou fan­
taisie de dépenser quelques écus? 
Nous ne nous prononcerons pas. 
Nous dirons seulement qu’elle fit 
signe au colporteur de monter.

Nous voyons celui-ci gravir len­
tement l’escalier de l’hôtel. A le 
considérer de près, nous oserions 
bien parier que le colporteur n’est 
autre que Korrel. Pourtant, il ne 
porte plus d'emplâtre sur l’œil, il 
n’a pas la bouche de travers.

Dans le corridor, il fait la ren­
contre d’une servante qui, armée, 
de son balai et de son sceau, ex­
plore son domaine de l’étage. A la 
vne du marchand, elle s'arrête et 
lui demande assez brusquement :

—Où allez-vous ?
—Mais chez la belle dame qui 

loge du côté de la rue.
—Avant de monter si effronté­

ment, vous pourriez bien, ce me 
semble, vous adresser à quelqu’un 
d’en bas....

—Voyons, mon rose et frais pe­
tit minois, ne nous fâchons pis.... 
Tu ne voudrais certes pas empê­
cher un honnête marchand de ve­
nir exercer ici son négoce î

—Honnête ! honnête !

—Tu n'es pas laide, fillette, 
mais, crois-moi, dimanche quand 
ta croix pendra à ton 
ruban de fil d’argent, tu n’en [ 
raitras que plus belle. Regarde.

Le marchand montra le ruban 
étincelant, le démon séducteur 
tint la parure élevée en l’air, en 
regardant la soubrette d’un œil 
malin.

—C'est beau, n’est-ce pas f
—Je n’ai pas le son, marchand.
—Hé ! qui te demande de l'ar­

gent, charmante ' créature ? Ce 
n’est pas moi, )e suppose. Prends 
le ruban, j'y ajoute encore cet an­
neau, mais surtout pas de bruit.

—Enfin, je vous paierai plus 
tard, dit 'a bonne, rougissant lé­
gèrement .

—Des bêtises! et le marchand 
fit de la main un geste qui sem­
blait dire : ne te préoccupe pas de 
cela, mais dis-moi seulement où 
est l’appartement de cette riche 
dame qui m'a fait signe de mon­
ter il n’y a qu’un instant.

Une transformation complète 
s’était opérée chez la servante ; 
elle montra la porte et se retira 
vivement, pour aller admirer à la 
fenêtre le ruban et la bague.

les morts tressaillaient, poussaient paraissait pas en peine de lacets 
des cris de joie et riaient dans leurs ni de rubans ; mais vous ne sau- 
tombeaux, c’est ce que nous ne riez croire les mille colifichets 
saurions vous dire ; mais les deux dont le marchand à la mode était 
tours, du moins, semblaient, par 
intervalles, prendre part à la joie 
des enfants. Comme denx aïeux 
qui veulent jouer avec leurs ten­
dres rejetons, elles semblaient de 
temps en temps jubiler en lançant 
dans les airs les notes argentines 
et retentissantes de leurs cloches.

VIEUX AMIS17 cou avec un
La fenêtre de la chambre occu­

pée par le comte et la comtesse de 
Vertigneul, à l’Etoile dCOr, était 
ouverte, et, de temps à autre, l’on 
voyait apparaître dans l’embrasure 
la tailje svelte et élancée de la 
noble dame.

Mme de Vertigneul prêtait 
moins d’attention aux passants 
qu’aux enfants qui jouaient sur le 
parvis de l’église ou sous les arbres 
de l’esplanade.

Quelle
gnait sous ses fenêtres ! C’était 
un monde en miniature et en pe­
tits souliers. Les enfants d’hier 
sont les enfants d'aujourd’hui.

On aurait cru voir tourbillon­
ner là,sur ces degrés,sous ces arbres 
et sur le cimetière, aux rayon» d'or 
du soleil, un immense essaim d’a­
beilles.

Les groupes s’alitaient, pous­
saient des cris de joie, se querel­
laient et disputaient tour à tour, 
sans s’inquiéter du monde qui les 
entourait, ni des morts qui, sous 
l’herbe et les pierres sépulcrales, 
se reposaient des fatigues de la

JM-1
RÉCIT

pourvu.
Sans parler du dé et des instru- 

de couture, du cure-dents et des 
boucles en acier, il vous offrira de 
petits cœurs sentant le musc!.... 
“ On se l’attache au cou pendant 
la nuit, crie le marchand, pour 
être préservé de rêves pénibles. ”

Qui sait si cette belle et riche 
dame n’a pas besoin de ces amu 
lettes 1 Pour elle et pour son ma­
ri, le marchand tient encore en ré­
serve des pendants et des brace­
lets, des rubans de chaussures, des 
lacets de corset, et jusqu'à de pe­
tites brosses en soie de porc, pour 
dresser les moustaches !

Vous croyez que c’est tout ? 
Nullement. Il vous offrira de la 
poudre dentifrice, du papier de 
posts et de la cire dorée, des bou­
gies, des crayons, des éventails, 
des parfumeries et même des li-

ma-
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AUGUSTE DHEDER6. Heureux et bel âge! Mme de 

Vertigneul pensait-elle aux jours 
de sa jeunesse où elle ne songeait 
ni à la discorde ni aux doulou­
reuses préoccupations qui de­
vaient, après la mort de sa mère, 
venir s’asseoir au foyer domes­
tique ?

Elle

ièwle.1

S’il n’était pas Lorenzillo en 
chair et en os, pour le moins ce 
comte de Vertigneul était un com­
père ou un embaucheur 
rjble corsaire. Les amis de don 
Garcia s'en tinrent à ces supposi­
tions méchamment trouvées.

Quoi qu’il en fût, tout Bruxelles 
s'entretenait de l’adresse du comte 
de Vertigneul ; d’heure en heure 

. sa réputation grandissait. Chacun 
\ était désireux de le voir, de Pinvi- 
\ ter à sa table ou tout au moins 

d’entrer en relations avec lui.
~ D’autre part, on disait que le 
vaincu méditait uné terrible 
gesnee ; toute la compagnie de 
cuirassiers de don Garcia devait 
passer sur le corps du comte ; mais

joyeuse animation ré-MMdïen î

i dn ter-
contemplait si attentive­

ment l’entraînante allégresse de 
ce petit monde qu’elle ne remar­
qua pas un marchand ambulant 
qui, dans la rue, cherchait à atti­
rer l’attention èn élevant en l’air 
et en agitant des lacets.

Le colporteur portait, attachée 
à une bande de cuir, passée sur 
l’épaule, une cassette rectangulaire 
dans laquelle il serrait ses mar­
chandises, dont plusieurs échan­
tillons pendaient même à l’exté­
rieur de la boite.

Evidement, la grande dame ne

i
iétmrr 
nu-Unis à 

ville, eiiiai

L.
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▼rets pourvus de poches à lettres 
en lustrine, à l’usage des mémoires 
infidèles. Et ce qui vous étonnera 
plus encore, puisque vous y aviez 
toujours vu une innovation de 
notre siècle de progrès, c’est que 
notre homme, fouillant les récoins 
de ses tiroirs inférieurs, vous pré-
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Sven-
vie.

Tout semblait chanter avec les 
enfants, se réjouir avec eux. Si
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J os. SXXTXGAL
ENTREPRENEUR DB

POMPi B FUNEBRES.
A toujours ou mains un assortiment d’ar­

ticles en usa^e jx ur les lunéroilles, de toute 
qualité et pour tous les prix. Plusieurs

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
fournis à ordre. Le tout à des prix tr' s 
réduits.

JUS. SENEGAL, 
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.
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v
liste desSon Honneur le lieutenanl-gou- 

verneur d’Ontario a tait un voyage à 
Manitoba, l’été dernier, qui coûte à la 
province lft 
Son parti se 
sonnes : son fils, un juge, M. McNab, 
ex deputé de Glengarry, le trésorier 
provincial et son fils, deux médecins, 
(en cas d’indigestion), l’inspecteur des 
prisons, M. Gillmor, M. D. B. Hay, 
M. P. P., un reporter du Globe, et un 
domestique. Les fruits d’un pareil 
voyage ont été absolument nuis, et 
nous doutons fort que les électeurs 
approuvent pareille extravagance

Dimanche matin le rapport officiel à lui-même, en laissant à côté de lui 
suivant était affiché au sénat, à la quelques vivres.
Chambre des communes et à l’hôtel En Abyssinie,
Russell : montrait dans u

Hôtel du gouvernement, brûlait avec ses habitants.
Dimanche, 16 février. Les mémoires publiés au XVUe

œa wœsxxst SrSSSSac?ham, se rendait au sénat, lorsqu* 1 1!!if"8if,Td'e,t‘nCnfe “1
fut renversé en sortant des portes de ™*™e, n tS,™1
l’hôtel du gouvernement et traîné Pomt laés’ étalent marqués, déflgu- 
sur un espace d’environ 400 verges.
C’est alors qu’il fut arrêté d’une fa­
çon providentielle par L’hon. M. Ba 
got, aide-de-camp, et son cocher, qui 
se trouvaient dans un Irai eau pré­
cédant l’équipage de Son Excellence.
La princesse a reçu une forte contu­
sion sur lé côté gauche de la tête et 
une déchirure au lobe de l’oreille.
Mme Laugham a reçu de fortes con­
tusions au bras gauche et au côté ;
Son Excellence a eu le front légère­
ment contusionné ; le colonel Mc 
Neil n’a pas été blessé. Les Drs Grant 
et Balding ont donné immédiatement 
des soins aux blessés ; le premier a 
passé toute la nuit à l’hôtel du gou­
vernement.

Voici maintenant le bulletin publié 
hier par les médecins :

“ Son Altesse Royale se remet de 
l’accident, l’oreille a été légèrement 
coupée et le côté de la tête est contu­
sionné. Les muscles du cou ont été 
affectés par la secousse. Son Altesse 
a passé une excellente nuit ; son état 
s’améliore considérablement.

J. A. Grant, M. D.
W. Balding, M. D.

Nous avons reçu ce matin le der­
nier bulletin, daté de l’hôtel du gou 
vernement:

“ Son Altesse Royale a passé une 
bonne nuit; elle prend un mieux sen­
sible.”

1Ce déficit ne nous prend pas par 
surprise. Sir Leonard Tilley nous y 
avait préparé à la dernière session, 
l’estimant même à $2,400,000. Si le 
déficit n’a pas atteint le chiffre prévu 
par le ministre des finances, c’est 
qu’il a été pratiqué des économies 
considérables et que l’on a versé des 
sommes énormes dans le trésor sous 
forme de droits de douanes payés le 
printemps dernier, en prévision de 
l’augmentation du tarif. Il est bien 
vrai que le ministère Macdonald a 
régné pendant une partie de l’année 
en question ; mais on ne saurait lui 
imputer ce déficit puisque son tarif 
n’est venu en vigueur qu 
mois avant l’expiration de la susdite 
année fiscale.

On aimera, sans doute, à connaî­
tre le chiffre des recettes et dépenses 
de l’année 1878-79.

Douanes................... $12,966.659 29
Accise...................... 5,390 763 17
Bureaux de poste... 1,172,418 14 
Travaux publics.... 1,863,149 07

C. S. Shaw k Cle
si la variole se 

une maison, on la * Stelle de $5,466- 
osatl de treize per- *v .le Lever annonce Dén

DES PRESENTS

b:it n

POUR LE PRÉSENT

:s> JOUR DE L’AN
vPar ordre, Services à Déjeuner en Porce­

laine de Chine...................:....—.$8.00 i $15.8»
Services à Dîner en P. de C...2Û.60 “ 78.00 

“ - 3.50 “ 18.00 
Dessert “ « ...10.06 “ 12.66

“ en Modique 8.06 
“ de Lome— 10.00

de TèteA-rête........ 4.56
à Thé pour 5 heures. 8.06 “ 16.66

' rés.F. Dk WINTON, Major, R. A. 

Secrétaire du Gouverneur-général. 

Hôtel du gouvernement, 16 février 1880.

GiEn France, il mourait annuelle 
ment 30,000 personnes par cette ma­
ladie, la plus grande calamité dont 
puisse être .affligée l’humanité.

Le Dr Lettew de Londres, a calcu­
lé qu’il mourait tous les ans, en Eu­
rope 210,000 personnes par la variole.

Bernouilli pensait que la mortalité 
annuel!!, par la tricote, pour le mon 
de entier, était de 600,000 personnes.

D’après un autre statisticien, la 
variole tuait 70 habitants sur 1,000.

Au rapport d’Ollier, do 1661 à 1672, 
il était mort à Londre, 2.538,000 per­
sonnes, parmi lesquelles 193,000 
avaient succombé à la variole.

Les populations effrayées, les mé­
decins justement préoccupés des ra 
vages exercés par la petite vérole, 
cherchaient, mais en vain, une digue 
à opposer à ce terriole fléau. Moyens 
empiriques, rationnels, tout échouait 
devant la marche to ajoure envahis­
sante de la maladie.

Jenner n’avait pas encore doté le 
monde de son immortelle découverte. 
Néanmoins, à l’époque de la naissan­
ce de ce bienfaiteur de l’humanité, la 
variole était combattue. En certains 
endroits, par une pratique populaire, 
grâce à laquelle ceux qui s’y soumet 
taient, restaient pour toujours à l’abri 
des coups de la maladie. Cette pra­
tique était “ l'inoculation variolique,” 
c’est-à-dire l’inoculation de la picote 
naturelle. Il s’agissait, ni plus ni 
moins, que de donner à des individus 
bien portant, la variole emp 
un sujet affecté de la mal 
inoculant à ceux-là, le pus 
dans les pustules du variolé.

Tfci
à ré

L
Lundi, 16 Février 1880 Tasses et Soucou 

Jolis Services
upespourA.-D. 
de Cnambre à8 A une assemblée de la Société 

Saint Jean-Baptiste de Québec, M. 
l’abbé Bédard, curé de Fall River, qui 
y était présent, a déclaré que pas 
moins de 300 canadiens de cette loca­
lité seraient présents à la grande fête 
nationale du 24 juin prochain. Pour 
garantir davantage le succès de l’or­
ganisation, M. l’abbé Bédard a suggé 
ré au comité exécutif de la société de 
s’adresser aux curés be tous les cen­
tres où résident des Canadiens Fran 
çais dans les Etats de l’Est, de l’Ouest 
et du Sud, pour obtenir leur coopéra­
tion active dans cette patriotique en­
treprise.

Coucher..............................  4.06 “ 18.66
Lampes de Table, en Bronxe... 1.00 - 10.66 a

“ Passage................. t.50 “ 7.56
“ pour le Dîner.............  1.00 “ 6.00
“ de Salon....................  1.50 - 25.06
“ pour Chambre à Cou-
“ de B^bHothèquéL'

Chandeliers de 2, 3, 4 et 6 
Pots ne Fleur de goût en P....$1.50 “ S 56 
Vases de goût en P., 50 cts. à $12 par paire.
Huiliers Plaqués en Argent .......... $2 à 10.06
Epergnes en Crystal......................  i - 5.00
Magnifique Services de Toilette-... 1 «•
Urnes de Goût, Services complets.. 1.50 à 5

SOMMAIRE (Toil
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Montmorency.

Comptes publics.

Chhoniqük parlementaire.
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Accident ad oodvbrnbur et a la princesse.
PlCOTTE ET VACCINE.

Service télésraphiqde.

Les MEURTRES DE LUCAN.

Société Saint-Jean-Baptistp.

A travers Ottawa.

Fsuillelon—Anna Dibo-lb-veut : Auguste 
Snieders.

Marchés d’Ottawa.

Marchés Etransers.
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21,326,989 67 
1,284,468 88

6.00

Recettes totales....... 22,611,458 55
Dépenses

Déficit....

Théières de Goût..............
Crachoirs en Majolique............................ ...... ,£

Corne............... .......... ...75c,
“ en Porcelaine............„$1 à 1.56

Tasses et Soucoupes à Thé Harlequins.
„ “ “ Présentation...20c. & $1.
Cruches au Claret.......................$6 par paire.
Carafes en Verre Coupé et Gravé..$l à $6.00 
Verre à Vin " » ..
Gobelets •' “ •« ..1.25 à 7.50
Statues en Marbre de Paris...........Joli Assor­

timent.
Assortiment complet de Verrerie de Table. 
Percelaine Plaquée (nouvelle)...$2.00 à $3.00 
Petits Services à Thé pour les

enfants..................................A tout prix
Tasses et Soucoupes pour Mous­

taches.....................................$1.00.
Services de goût pour Fumeurs...$1.00 à 2.50

à $3
,50c'24.549,457 97

$1,937,999 42

Nous le répétons, on ne saurait 
juger sciemment des effets de notre 
nouvelle législation fiscale sur le 
revenu du pays par les chiffres con­
tenus dans ce rapport ; on ne pourra 
s’en rendre véritablement compte 
que par les comptes publics de l’an­
née courante, qui expirera au 30 juin 
1880. Nous attendons les effets du 
tarif en toute confiance, certain par 
les résultats acquis qu’ils justifieront 
les prévisions des promoteurs de la 
politique nationale.

Le déficit de l’année 1878-79 est, 
heureusement, plus que couvert par 
la somme de $4,490,882.64, versée 
dans le trésor durant l’année, comme 
étant le produit de l’indemnité des 
pêcheries que nous a payée le gou­
vernement de Washington. Cette 
somme pourra même suffire à com­
bler plusieurs des déficits accumulés 
par M. Cartwright.

Il a été négocié durant l’année un 
emprunt de £3,000,000 sterling, et 
l’on a éteint un emprunt de £1,547,000 
sterling à 6 pour cent. S’il est vrai 
que notre dette publique s’accroît 
forcément par suite des grandes en­
treprises publiques en voie d’exécu­
tion, d’autre part nous voyons avec 
plaisir que l’on réduit constamment 
l’intérêt du capital emprunté. En 
1867, la moyenne du taux de l’inté­
rêt était de 5.21 pour cent, tandis que 
le 1er juillet 1879, elle a été réduite 
à 3.95 pour cent. On s’attend à une 
diminution additionnelle dans le 
cours de cette année, un emprunt 
considérable à 6 pour cent ayant été 
amorti et converti en bons de 5 pour 
cent. Il est peu d’emprunts considé 
râbles qui échoient avant 1884 : en 
1881 nous aurons à payer $1,321,300, 
en 1882, $2,641,626,et en 1883,11,632, 
580.

«
>

S. ». fl. L» PRINCESSE LOUISE
Nous empruntons les passages sui­

vants à une lettre que M. de Bonne- 
chose adresse à M. Suite : “ Avant 
tout, je veux vous parler de votre 
cdhférence à Worcester. C’est une 
étude linguistique ei historique du 
plus vif intérêt et à laquelle vous 
avez su donner l’ampleur d’un plai­
doyer pro patrid. Je vous félicite 
d’avoir si bien parlé et si bien écrit, 
car le style de ce discours m’a beau­
coup frappé 
tard vis-à-vis de vous, mais le Canada 
a maintenant tant d’amis en France 
qu’il n’a plus besoin de moi. Je 
suis un ami de la veille et vous sa­
vez que-sur ceux-là on peut toujours 
compter.”

On lira dans une autre colonne les 
détails du fâcheux accident de voitu 
re, dont Son Altesse Royale la prin­
cesse Louise, a été la principale vic­
time, samedi soir,- en se rendant au 
lever qu’elle devait tenir au Sénat 
Cet accident n’a pas eu heureusement 
les suites graves qu’il eût pu avoir, 
grâce au secoure opportun qui a été 
donné à Son Altesse et à Son Excel­
lence le gouverneur-général.

Le dernier bulletin des médecins 
de Son Altesse nous apprend qu’elle 
prend un mieux sensible, ce qui nous 
fait espérer qu’elle sera convales­
cente dans quelques jours. Ce mal­
heureux accident a empêché tout 
naturellement le lever qui devait 
avoir lieu, samedi, et qui est ainsi 
remis indéflnitivement.

Aussitôt que cet accident a été 
connu, ordre a été donné aux compa­
gnies télégraphiques, pour des raisons 
que l’on ignore, de ne pas recevoir 
de message à ce sujet, qui pût être 
communiqué à la presse. Ce n’est 
qu’à quatre heures, hier après-midi, 
que cette défense a été levée. Sa 
Majesté la Reine a été, cependant, 
instruite immédiatement de ce qui 
venait de se passer.
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La réception qui devait avoir lieu, 
samedi soir, dans la salle du sénat, a 
été naturellement retardée pa 
de l’accident. Une assemblée nom­
breuse était rénnie dans la salle de 
réception et au dire de tous les toi­
lettes des dames étaient ravissantes ; 
jamais on n’avait vu lever plus bril­
lant à Ottawa. Ce fut sir John A. 
Macdonald qui annonça l’accident et 
de toutes parts s’élevèrent des expres­
sions de sympathie pour les illustres 
victimes.

Il est probable que «i la voiture 
avait été escortée comme d’habitude 
par les dragous de la princesse, l’ac­
cident ne se serait pas produit.

C.S.Shaw&Cier suite
Je suis bien en re­ in PORTATEUR8

63 rue Sparks
L. Coyteux-Prévost. 
(A suivre)

VENTE PAR ENCAN Be
prése
étrin 

de l’j) 
ou de 
les ni 
ces m

eTerrains pour bâtir
SITUÉS DANS

BANDE VENTE RAPID CITY,TERR. DU N.-0.ACCIDENT AU GOUVERNEUR ET A 
LA PRINCESSE Le futur Chicago du Mord-Ouest

Un nombre de terrains à bâtir de choix 
seront vendus par encan au bureau de M. 
James Brewer, 108, rue Sparks, porte voisine 
du bureau du Citizen,

Jeudi soir, le 19 du courant
La vente commencera à 7.30 hrs. et sera 

continuée chaque soir jusqu’à ce que le tout 
soit vendu.

Tous les lois ci-dessus sont à une distance 
de trois bloos de Market House. Titre parfait 

J. BREWER, encanteur.
Un plan des lots peut être consulté à 

bureau, 108, rue Sparks.

qu’il
faire

est d'uisage parmi les mar- 
des ventes à la fin de

On sait 
chands de 
la saison.

Je me propose d’ouvrir " la saison des 
chapeaux ’’ par ene vente dont tout le mon­
de, les pauvres ouvriers principalement, se 
souviendront dans des années.

Je commence demain la vente qu’on peut 
appeler à 25 centins.

Ces chapeaux n’appartiennent pas à un 
fonds de banqueroute ; ils ont été importés 
d’Angleterre pas plus tard que l’automne 
dernier.

VoiSamedi soir, vers neuf heures, ia 
ville a été mise en émoi par la nou­
velle que Son Excellence et Son Al 
tesse Royale avaient été victimes 
d’un grave accident de voiture, eu se 
rendant au lever qu’elles devaient 
tenir daqs la salle du Sénat.

Les rapports les plus exagérés fu­
rent mis aussitôt en circulation et en 
passant de bouche en bouche, ils 
prirent en peu de temps les propor 
lions les plus alarmantes. Il n'y 
avait pas une heure que l’accident 
ôtait arrivé que des personnes se pré­
tendant bien informées assuraient 
que Son Altesse Royale avait les 
deux bras fracturés, une épaule dé 
mise et avait reçu des blessures in­
ternes d’un si grave caractère qu’on 
désespérait de ses jours.

On peut facilement s’imaginer l’a 
gi ta lion que causa dans la ville la 
mise en circulation de bruits aussi 
inquiétants. Toutefois, nous sommes 
heureux de pouvoir annoncer que 
ces rumeurs étaient fausses et que 
l’accident est loin d’être aussi sérieux 
qu’on le supposait d’abord.

Il est vrai, toutefois, que Son Ex­
cellence et sa royale épousé opV 
échappé à un véritable danger, et 
aue sans la présence d’esprit de M. 
l’aide de càmp Bagot et de son co­
cher qui se trouvait avec lui, nous 
aurions eu à enregistrer une déplo- 
rale catastrophe.

Voici, d’après les meilleurs rensei 
gnements, la véritable version de 
l’accident.

Le traîneau de gala couvert dans 
lequel se trouvaient Son Excellence. 
Son Altesse Royle, le colouel McNeil 
et l’honorable Mme Langham, partit 
de l’hôtel du gouvernement un peu 
avant neuf heures, pour se rendre au 
Sénat. En suivant l’avenue, les che­
vaux commencèrent à donner des 
signes d’impatience, et en tournant 
le coin de la loge, à l’entrée princi­
pale, le cocher n’en était plus maître, 

ur les cou- 
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PICOTE ET VACCINE
C’est le propre de la frayeur d’exa­

gérer l’état des choses.
L’épidémie qui se comptait à pro­

longer sa visite en notre bonne ville, 
peut-être à cause du bon accueil qni 
lui est fait, commence cependant à 
semer partout la terreur. Nous ne 
nous abordons plus qu’avec défiance, 
d’aucuns se privent même de sortir 
de leur demeure, crainte de contrac­
ter cette maladie tristement fameuse 
qu’ils voient partout, même là où 
elle n’existe pas.

La rumeur a certainement fait 
boule de neige du nombre fie vario 
lés que possède la capitale. Néan­
moins, il ne faut pas tomber dans 
l’excès contraire et fermer les yeux 
sur les dangers véritables auxquels 
la population entière est exposée et 
qufil nous est encore temps de con 
jurer.

C’est là le motif qui m’engage à 
présenter au public, touchant la pi­
cote et la vaccine, les considérations 
historiques et pratiques qui suivent. 
Puissent-elles être de quelque utilité !

La variole ou petite vérole, com­
munément appelée picole, est une 
maladie érupti /e, extrêmement con­
tagieuse et caractérisée par l’appari­
tion sur toute la surface du corps 
d’une quantité plus ou moins consi- 
sidérable de pustules qui creusent le 
derme de cicatrices gauffrées, traces 
indélétiles de leur passage.

L’origine de cette hideuse 
affection, d’un pronostic excessive­
ment sérieux, dans l’immense majo­
rité des cas, remonte à une époque 
très réculée dans l’histoire. Quel­
ques auteurs prétendent qu’elle 
l’Afrique pour berceau. Ahren, au 
Vile siècle, écrivit en langue sy­
riaque, la relation d’une épidémie, 
qui, d’après la description du chro­
niqueur, doit être considérée comme 
ayant été la variole.

Vers la fin du Xle siècle, Abu- 
Becker-Mohammed, plus connu sous 
le nom de Rhagis, après avoir quitté 
la Perse, son pays natal, se rendit à 
Cordoue, attiré par la munificence 
d’Almanyer. Il apportait avec lui la 
tradition des sciences médicales de 
l’Orient et décrivit ainsi la variole.

En Chine, où l’on trouve l’origine 
de tant de choses, la variole paraît 
avoir existé de temps immémorial.

Ce n’est qu’à partir du X# siècle 
qu’elle se répandit dans le monde 
civilisé. L’histoire des grandes épi­
démies suit toujours pas a pas celle 
des grandes guerres. lies expéditions 
militaires et notamment les croisades 
eu favorisèrent considérablement l’ex 
tension.

En Angleterre son origine remonte 
à l’année 1241, tandis qu’elle ne sé 
vit en Allemagne et en Suède 
vers la fin du XVe siècle.

De l’Europe, la variole se propagea 
en Amérique, où elle parait avoir 
été introduite vers le milieu du XVIe 
siècle, par les compagnies de Fernand 
Cortez. A cette époque, plus de 100,- 
000 Indiens dans la province de Qui­
to, périrent sous l’étreinte de ce ter­
rible fléau.

Je n’entreprendrai pas de faire le 
récit des ravages causés parcelle ma­
ladie à travers le monde, de la ter­
reur qu’elle inspirait, des cruautés 
qu’elle engendrait chez les peuples 
barbares, gn Sibérie, à une époque 
rapprochée de nous, la moitié des 
enfants en mourait ; lorsqu’un hom- 

affligé, on l’abandonnait

La
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avant l’ouvert 
de vendre 2,000 chapeaux 
de 25 à 50 centins.

Cette vente offre des avantages particuliers 
aux marchands de la campagne.

assortiment considérable et 
ure de la saison je me propose 

à des prix variant

DIFFERENTES NOUVEAUTÉS
Viennent d9arriver

MONTMORENCY
Encore une nouvelle victoire ! 

L’honorable M. Angers vient d’ôtre 
élu pour le comté de Montmorency 
par une majorité d’environ 300 voix. 
Les électeurs l'ont ainsi noblement 
vengé de l’injustice qu’ils commirent 
à son égard lorsqu’ils lui préférèrent, 
à la dernière élection pour la cham­
bre locale, un homme inexpérimenté, 
qui était son inférieur sous tous rap­
ports, mais fort habile à courtiser les 
préjugés et les passions populaires. 
Triste métier qui ne dure pas long­
temps, cependant, grâce au bon sens 
de nos populations.

Nous sommes heureux de voir le 
comté de Montmorency reprendre la 
place importante qu’il a su garder si 
longtemps sous le drapeau conserva­
teur. Quelques intriguants ont pu 
pendant quelque temps obscurcir la 
vérité et lui faire oublier sa vieille 
foi politique ; mais il vient de prou­
ver d’une façon éclatante qu’il secoue 
leur joug et qu’il continue de rester 
attaché aux idées conservatrices qui 
peuvent seules nous donner de la 
force et de l’influence dans la Confé­
dération.

Tous ceux qui ont vu M. Angers à 
l’œuvre proclament que c’est un hom­
me supérieur, ayant de grandes con­
naissances légales et politiques, possé­
dant un talent remarquable de deba­
ter. C’est la dernière victime du 
coup d’Etat que le flot populaire n’a­
vait pas encore ramené dans l’arêne 
parlementaire. A tous ces titres, il 
peut compter qu’un accueil chaleu­
reux lui est réservé parmi la députa­
tion conservatrice dans les rangs de 
laquelle il rentre de nouveau par un 
coup d’éclat amplement mérité.

R. J. 1EVLW AU MAGASIN DK
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La balance de mon assortiment de four­
rures de toutes sortes se vend au prix 
coûtant. Fichus de dentelle,

Mouchoirs de poche de dentelle, 
Cravates de dentelle,
Fichus de soie. serne

Dentelles,
chez STITT et Cie.,

Point de Vénise,
Vieux Point de Languedoc,
Point d’Argentille,
Dentelle de Honiton,
Dentelle Maltaise.

Gants deklü
ants de kid, nuances lumière,
4, 6 et 8 boutons, meilleure qualitée

On
gleler

Du]
vail oNOUVELLES MARCHANDISES

DU PRINTEMPS.

NOUVELLE RAISON SOCIALE

CHRONIQUE PARLEMENTAIRE monsl
coure
nomb
étaien

Nous publierons demain le dis­
coure que M. le sénateur Trudel a 
prononcé en proposant l’adresse. Par

La société qui existait entre MM. J. et J. L. 
O’DOHERTY, sous les noms et raison de 
O’DOHERTY et Cie, a expiré le ter du cou­
rant par limitation de temps. Les affaires 
seront dorénavant faites à Ottawa, sous le 
môme nom, par M. J. O’DOHERTY.

ré. de 
siaenc 
acteui 
tent à

La presse compte plusieurs repré­
sentants à la Chambre des communes: 
M. Anglin, du Freeman, M. Royal, du 
Métis, M. Rufus Stephenson, du Cha­
tham Planet, M. Thomas White, du 
Montreal Gazette, M. Bunting, du 
Mail, M. Houde, du Nouveau Monde, 
M. Vallée, du Courrier du Canada, M. 
Tassé, du Canada. On y remarque 
aussi plusieurs anciens journalistes : 
Messieurs Lange vin, Macdougall, 
Mousseau, de Cosmos, Laurier, 
Desjardins, Ouimet et plusieurs au­
tres dont les noms nous échappent. 
On voit que pour plusieurs le journa­
lisme a été un acheminement en 
môme temps qu’une préparation à la 
vie parlementaire.

Ba» de sole

Bas de soie pâle, lavande, crème, cardinal, 
aussi en noir.

Les
à? Aida 
garda 
ont étO’DOHERTY et Cle.,

Mousseline d’Inde
Mousseline d’Inde, nuances lumière

Sole B roc» tel le
En crème, bleu pâle, rose, blanc, etc.

Marchandise* nouvelle»
Nouvelles Grenadines,
Nouveau cachemire,
Nouvelle frange de soie,
Nouvelles broderiei.

VENANT D’ETBK OUVERT
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eut Nouvelles marchandises du printemps 
venant d’etre reçues

Nous avons le plaisir de placer devant nos 
pratiques et le public en général la première 
consignation de nos nouvelles marchandises?ndu printemps, et l’on pourra se convaincre 
en les examinant, que pour le style, la 
variété et la valeur, elles soutiennent avan- 

celles de

malgré tous ses efforts do 
tenir. Au tournant ae 
résidence de M. Taylor, le traîneau 
frappa sur un bloc de glace, et la 
secousse fut telle que le cocher et le 
valet de pied furent précipités sur un 
banc de neige. #Les chevaux ne se 
sentant plus maintenus, prirent une 
course effrénée et renversèrent le 
traîneau sur le côté, sans pour cela 
modérer leur allure Ils poursuivi­
rent leur course jusque près du pont 
d’Edimbourg, et c’est alors que le 
colonel Bagot, le Gâpt Harbord et 
leur cocher, qui se trouvaient en 
avant dans un traîneau, virent arri­
ver vers eux à toute vitesse, la voi­
ture de Son Excellence, qu’ils prirent 
d’abord pour un traîneau de cultiva­
teur.

Le capitaine Bagot, suivi par son 
cocher, se précipita résolument à la 
tête des chevaux et ayant réussi à 
prendre les rênes il leur imprima un 
choc violent qui ralentit l’allure de 
l’attelage, ce qui permit à sou cocher 
d’arrêter complètement les chevaux. 
Le traîneau fut relevé et l’on en reti 
raies blessés.
Un message fut immédiatement dé 

pêché au Dr Qrant,qui avait précédé 
le cortège victProyal flans la salle du 
sénat et en arrivant à Rideau Hall, il 
constata que la princesse avait reçu 
une contusion sur le côté droit de la 
tôte,et une coupure au lobe de l’oreil­
le droite. Mme Langham a eu le bras 
gauche gravement contusionné et 
Son Excellence en a été quitte pour 
une légère écorchure au front. Le 
colonel McNeil n’a pas reçu la moin­
dre blessure.

OUtageusemo
n’importe quelle autre maison dans la

a comparaison avec

Une visite est sollicitée. STITT ET CieO’DOHERTY ET Cie
U .t SS Bu. «parka

AXjX CONTRIBUABLESNous sommes heureux de constater 
que le nouveau président du sénat, 
l’honorable M. Macpherson, lit en 
français et en anglais tous les docu 
ments qui lui sont présentés. Cette 
connaissance du français est une rai­
son de plus qui militait en faveur du 
choix très judicieux que le ministère 
a fait de M. Macpherson comme pré­
sident du Sénat.

Depuis que nous avons écrit ce qui 
précède, on nous apprend que M. 
Macpherson a été subitement atteint, 
samedi soir, d’une attaque très sé­
rieuse d’inflammation des poumons. 
Pendant quelque temps ou a craint 
pour sa vie, mais il est maintenant 
hors de danger. On croit qu’il sera 
nécessaire de le remplacer comme 
président du Sénat,vu qu’il ne pourra 
probablement pas siéger, dans tous 
les cas, avant plusieurs semaines. La 
constitution ne pourvoit pas à la no­
mination d’un président du Sénat 
pro tempore.

I AQUEDUC D’OTTAWA
! Les taxes pour l’eau étant strictement 

payables d’avance, vous ôtes avertis qu’à 
partir du 20 de ce mois, des exécutions se­
ront lancées contre tous ceux qui seront re­
devables de taxes pour l’eau â cette date, 

frais de saisie seront exigés sans ex-

EDOUARD PINARD, 
Percepteur.
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Papier. Articles de Bureau
ET D’BCOLS,

Bureau de l’Aqueduc, \ 
Ottawa, la 16 fé». 1880 /

te rapport du ministre des finances 
pour l’année expirée le 30 juin 1879 
Tient d’être soumis à la chambre. Il 
renferme plusieurs renseignements 
importants qne nous allons analyser 
et commenter succinctement.

Constatons tout d’abord un fait qui 
est loin d’èlre agréable, un déficit 
considérable dans les opérations de 
cette année, qui a’élève à *1,937,999. 
42. C’est un des legs onéreux de 
l’administration Mackenzie, qui a sur­
tout marqué son passage au pouvoir 
par une série de déficits plus ou 
moins énormes, se chiffrant, dans 
bien des cas, par plusieurs millions 
de piastres.

que

T» Bazar! Bazar!.
5 AINSI Qü*

Pour venir en.aide à

L’Orphelinat Saint - Joseph,
Sous le patronage de Mgr PEvêque d'Ot­

tawa, des honorables MM. Langevin, 
Masson et Baby, et de M. VOrateur 

de la Chambre des Communes,

Jeudi, le 6 Février 1880
68 BUM HIDMAU,

(Ancien magasin de Chenet et Tassé.) 
Ottawa, 5 février 1880.

Hires d’Htstelre, de Prières, 
etc., etc., Arrivé
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Le rapport du ministre des postes, 
pour l’année finissant le 30 juin 1879, 
a été soumis à la Chambre. Il accuse 
un déficit de 11,006 sur le revenu de 
Vannée de 1878. Toutefois, depuis 
le 1er juillet il y a une amélioration 
considérable, et le rapport constate 
une augmentation marquée des re­
cettes. Dans le semestre finissant le 
31 décembre 1878, la vente des tim­
bres, cartes postales, etc., a produit 
une somme de $724,894.40, tandis 
que pour la période correspondante 
de 1879,1e revenu provenant de cette 
source a été de $775,896.55, soit une 
augmentation d’environ $50,000. En 
1879 les dépenses du département ont 
surpassé de $56,906.95, celles de 1878. 
Cette augmentation est motivée par 
l’ouverture d’un grand nombre de 
nouveaux bureaux de poste et par les 
augmentations de salaire accordées 
aux maîtres de poste le la campagne 
et à uncertain nombre d’officiers du 
département

Le rapport donne des statis­
tiques intéressantes sur les dif­
férentes branches de l’administration 
des postes et un tableau indiquant les 
nouveaux bureaux ouverts et les no­
minations faites dans le département. 
En somme ce rapport fournit une 
preuve satisfaisante de l’activité qui 
règne dans les anciennes provinces 
et des efforts que fait le gouverne­
ment pour relier les nouvelles dans 
toute leur étendue au moyen de 
voies postales.

ECHOS DU JOUR

Il paraît qu'il se psépare un bon 
mouvement de rapatriement vers les 
cantons de l’Est, pour le printemps 
prochain.

L'at home donné par lady Macdo­
nald, samedi après-midi,a eu un plein 
succès. Plusieurs centaines de dames 
et messieurs étaient présents à cette 
réception qui portait un cachet tout 
à fait distingué.

On dit que le Courrier de Worcester, 
dont nous avons annoncé l’apparition, 
est rédigé en grande partie par M. L. 
G Bélanger, avocat de Sherbrooke. 
Les frères de ce monsieur sont les 
propriétaires du journal.

Nous apprenons que lady Cartier 
est arrivée à Montréal ces jours der­
niers. Elle a fait le voyage avec son 
frère, Mgr Fabre. Lady Cartier et ses 
deux filles ont séjourné en Europe du 
rant les sept dernières années.

Les principaux membres libéraux de 
la Chambre des Communes,en Angle 
terre, se proposent d’organiser des 
démonstrations populaires dan« tou­
tes les villes du royaume, afin d’ob­
tenir une expression d’opinions sur 
la tenure des terres en Irlande.

M. James Young, député à la cham­
bre locale d’Ontario, est en train de 
se mettre à la tête d’une fraction du 
parti libéral qui serait mécontente de 
l’administration Mowat. Dans tous 
les pays représentatifs, les libéraux 
excellent à se fractionner et ils ne 
font pas exception au milieu de nous.

On lit dans un journal de France : 
“ Le cardinal Nina parle aujourd’hui 
très couramment la langue française; 
il justifie pleinement ce que disait 
naguère à Rome le baron Heymerlé, 
aujourd’hui premier ministre de 
l’empereur François-Joseph : “ Le 
français est la langue naturelle de 
tous ceux qui ont de l’esprit.”

Une dépêche de Rome mande que 
le Pape, en répondant aux catholi­
ques anglais qui demandaient l’éta­
blissement des relations diplomati­
ques entre le Vatican et l’Angleterre, 
a dit que l’Eglise jouit d’une telle li­
berté en Angleterre que des relations 
diplomatiques n’étaient pas néces­
saire.

La nomination probable du capi­
taine Labelle comme agent des bil­
lets sur le chemin du Nord a été 
parfaitement accueillie par la presse 
anglaise et française. Cet officier ne 
contribuera pas peu à rendre popu­
laire une ligne déjà très encouragée 
par le public. Sa résignation comme 
capitaine du Québec sera une perte 
sensible pour la compagnie du Riche­
lieu.

On voit par le compte-rendu que 
nous publions dans une autre colon­
ne, que la société Saint-Jean Baptiste 
d’Ottawa a décidé d, assister en corps,à 
Québec, à la grande fête nationale du 
24 juin, puis de s’organiser en société 
de colonisation. Il serait à désirer 
que toutes nos sociétés patriotiques 
imitassent cet exemple, car elles ne 
pourraient donner un effet plus pra­
tique à leur organisation qu’en s’oc­
cupant de l’œuvre nationale par ex­
cellence, la colonisation du pays.

- -
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Hearns A Ryan

L’ex-mâire Henry est parti hier 
soir pour Winnipeg, où il doit re 
présenter les intérêts 
Watts etCie.

Hamilton, 14—La dynamite 
avait été mise en entrepôt, en dehors 
du brise-lame de Collingwood, a été 
transportée au canal Welland par le 
chemin de fer de “ Hamilton and 
Northwestern. ”

RUE SPARES, Le contrat pour la, fourniture des

Vers le li Mars prochain
Port Hope, 15 — L’eau a haussé 

Considérablement dans la baie ; on 
redoute une inondation. " ' ' ■■

Kingston, 14—Le
qu’il était disposé à faire adopter un 
règlement ne permettant pas aux 
membres du conseil de parler plus 
de d’une fois sur la môme question.

On annonce la mort de 14.
CL Grant, q 
du Daily Ni

London, 14—M. David Glass, C. R. 
fera une lecture à Détroit, lundi, le 
23 courant ; le produit sera versé au 
fonds de secours des Irlandais.

L’évôque anglican a adressé une 
lettre au clergé de son diocèse, de­
mandant des secours pour l’Irlande.

Halifax, 14—A son assemblée an­
nuelle, le barreau de cette province 
a adopté 
laquelle

1880
AVIS IM PORTANTde la maison A. ^-S’il faut en croire les prédictions,

nous aurons un printemps très hâtif.
<*m L’éehevin Amos Rowe a donné 

sa résignation ; on ignore encore le 
nom de son successeur.

,
XTOU8 «TM» l'honneur d'informer lee penonnes (fui nous ont «i libéralement enoour»- 
-Vl «du, l'un dernier, que nous sHone démtouger dune ce grand et commode maguila,

Déménageront leur magasin, 
Rideau, au Mus de l'ouest de l’AileteiTe48 et SI rue

i

BLOCK HUMOT, —On dit qu’une maison de jeu 
clandestine vient de s'établir en cette 
ville.

—Samedi un détachement de la 
brigade a dégelé quelques bornes- 
fontaines qui fonctionnaient mal

—Une assemblée régulière du con­
seil de ville est convoquée pour ce 
soir.

f’AN près de “ LA THÊIBRB," vers le 1er février. Là, nous serons mieux pour fabriquer nos 
GANTS et MITAINB8, qui sont devenue si populaires dans la ville, comme étant le meil­
leur article du genre sur le marché. On mettra la plus grande attention à prendre des 
mesures, afin que les gants s’adaptent parfaitement à la main.

Par une stricte attention, nous es^rons conserver toutes nos bienveillantes pratiques, 
et en voir, chaque jour, augmenter le nombre.

Lewis et Blachford,
Gantier».

ET DE DRAPS FRANÇAIS,

TWEEDS FRANÇAIS ET ECOSSAIS,à SI5.W 
“ 75.00 
“ 15.00 
“ tm

GRANDE VENTE
à rédactions considérables dans tous 

les départements, à partir de

Lundi, 2 Février 1880 
KEARNS & RYAN.

(Toir notre circulaire.)

Tweed» Canadiens, etcmaire a déclaré
•erOn sollicite respectueusement la visite et le patronage du public.

F. C. AIICLAIR,—14. Walter Grant, de Toronto, a 
acheté le trotteur “ White Bird ” de 
M. Ranger, de Papineau ville, pour la 
somme de 1450.

—La compagnie Dramatique de 
Mlle Kate Girard est partie ce matin, 
par le chemin de fer du Saint Laurent 
et Prescott, en destination de Newjj 
York.

—Hier après miii, un cheval attelé 
à un traîneau a pris le mors aux dents 
sur la rue Dalhousie, et a été arrêté 
près du pout. Rideau. Heureusement, 
il n’y a pas eu d’accident.

—Aux courses de samedi, un che­
val attelé à un traîneau de coitrse est 
tombé sur la glace, et s’est légère 
ment blessé.

« ie.ee
IMMENSE VENTE

OB

MARCHANDISES SECHES,
A ESCOMPTE

Pendant 25 jours seulement,

Ottawa, 10 février 1680. 133 13*6 SparksHenry
ui a été 25 ans rédacteur-:â —Photographies de première 

classe, SI la dox., cher Delorme et 
Dorion, 140, rue Sparks.Le Canada offrira un intérêt tout 

particulier durant la session, par les 
comptes-rendus et les notes parle 
mentaires que nous publierons. Ceux 
qui voudront se bien renseigner 
les évènements de la session, pour­
ront difficilement mieux fairp que de 
s’abonner à notre journal. Eh payant 
seulement une piastre d’avance, l'on 
pourra recevoir le Canada durant 
toute la session. Ici, en ville, le jou r 
nal sera livré à domicile, comme à 
l’ordinaire.

rapid city.—Voyez l’annonce, dans 
une autre colonne, de la vente par 
encan de terrains dans Rapid City, 
laquelle vente aura heu jeudi de 
cette semaine, aux salles d’encan de 
Brewer.

—Les messieurs sont respectueuse­
ment priés de venir visiter le nouvel 
assortiment d’étoffes de printemps au 
magasin de tailleur “ Broadway,” 
tenu par M. P. C. Auclair, 133, rue 
Sparks.

—Rappelez-vous que pour la ses 
sion je fais une réduction de 20 pour 
cent sur les diamants, bijoux, mon­
tres, horloges, vaisselle en argent 
plaqué. J’ai en magasin un grand 
assortiment de lunettes. Avant d’a­
cheter ailleurs examinez mon assor­
timent et mes prix, vous épargnerez 
de l’argent N. Marks, 87. rue Sparks.

—Le “ Broadway,” No 133, rue 
Sparks, tenu par M. 
vient de recevoir un assortiment con­
sidérable de tweeds canadiens, an­
glais et écossais.

IM
6.M SOUMISSIONSsur

» 15f
?à So.O#
1 “ 5.00 
t •• 6.00 
1.50 à 5
S à $3
.........50cj

ii’ài.5#

COMMENÇANTDBS SOUMISSIONS cachetées, adressées 
au soussigné et marquées “ Soumissions 
pour lesSauvages" seront reçues à ce bureau 
jusqu’à midi, le 1er MARS 1880,pour la four­
niture des articles ci-dessous ou de certains 
de ces articles, aux endroits mentionnés, ou 
dans quelques-uns de ces endroits, avant le 
premier JUILLET proche1 n, en telles
quantités qui pourront être nécessaires 
aussi pour la fourniture de certains de ces 
articles, ou d’autres, décrits dans 
les qu’on pourra se procurer à ce bureau, à 
l’une quelconque des localités des districts 
nord ou sud des Territoires du Nord-Ouest 
en toutes dates entre le 1er JUIN 1880 et le 
1er JUIN 1881, et en telles quantités qui 
pourront être commandées :

MANITOBA

une résolution en vertu de 
une pétition sera présentée 

au parlement fédéral pour demander 
la nomination de deux nouveaux

Le propriétaire du magasin populaire de Marchandises Sèches, connu sous le nom de
sette

LIVERPOOL HOUSE
61, RUE RIDEAU, OTTAWA,juges de la Cour suprême

La princesse Louise a été nommée 
dame patronesse de l’asile protestant.

‘Québec, 14—Les voleurs de mou­
tons ont choisi pour théâtre de leurs 
déprédations la paroisse de Saint- 
Laurent, île d’Orléans.

La société littéraire et historique 
un délégué à l’académie a 

sciences et des beaux arts de Boston, 
pour la fête que doit donner ce corps 
savant à l’occasion du centième anni­
versaire de sa fondation.

Hier, M. Joseph Marmette a fait 
chute dans laquelle il s'est frac­

turé le bras.
MM. Eugène Taché et Eugène 

Hamel ont été nommés membres de 
l’académie canadienne des beaux arts.

Le montant des souscriptions pour 
l’Irlande s’élève à $6,150.93.

Montréal, 14—Le passif de la mai 
son John Critly et Cie est de $100,- 
000 et son actif de $70,000. Les 
faillis ont pris des arrangements 
avec leurs créanciers.

Une députation de la chambre de 
commerce a eu une entrevue avec 
M. Joseph Hickson, administrateur 
ilu Grand Tronc, pour lui demander 
de prendre des arrangements pour 
l’expédition facile des marchandises 
au Nord-Ouest.

Montréal, 15 — Le jury nommé 
pour tenir une enquête sur la mort 
de Filiatrault, a rendu un verdict de 
mort accidentelle.

Le colonel Dyde est en voie de ré­
tablissement.

La prochaine assemblée de la so­
ciété d’économie politique aura lieu 
mardi à î’hôtel Windsor. L’Union Lé­
gislative sera le sujet de la discus­
sion.

i-:

Prend plaisir à annoncer son troisième escompte annuel, ou vente pour liquider, d’autant 
plus qu’il est à même d'offrir de plus grands avances que par le passé aux acheteurs, au 
comptant. Précédemment, nous donnions 10 pour cent; aujourd’hui, nous offrons
18$ pour cent sur les marchandises ordinaires. Plusieurs autres articles ont été
réduits au PRIX COUTANT. Nos Vente» à escompte ont toujours réussi, dit-on, 

sera le plus grand succès. Jamais vente n'aura été plus complète et plus
Toutes les marchandises sont marquées en chiffres connus, et l’on déduit

ins. Service Télégraphique —Grand nombre de chevaux qui 
pris part aux courses d'Ottawa se 

rendront, ce soir, à Montréal, pour 
les courses qui s’y ouvrent mardi.

—Les revenus de la douane d’Ot­
tawa, pour l’année finissant le 30 
juin, se sont élevés à $168,673.63. L#-s 
frais de perception ont été de $11,- 
082 71.

20c. à $1. 
par paire, 
il à $6.00

.25 à 7.50 
oli Assor-

onl

et celle-ci 
attrayante.
1*4 pour cent, peur du comptent.

t du prieee Leni» Nepoléoe
—Projet «l’elianee entre VAngleterre,
l’Allemagne et l’Aatrlehe-Lmdetrceee
en Irlande—Arrivée
RordenskyoM.
Londres, 14—Une dépêche de Saint 

Pétersbourg dit qu’on a pri* des ar­
rangements dans le but (renvoyer le 
Baron Staloosky comme commissaire 
à San Francisco. Il serait chargé de 
prendre des mesures po 
blissement d’une ligne de 
entre les Etats-Unis et les ports russes, 
sur la côte du Pacifique. La Russie 
doit aussi augmenter l’effectif de sa 
flotte dans le Pacifique. Vu les corn 
plications possibles de la question 
d’Orient. cette mesure donne beau 
coup à penser.

Berlin, 11—Le gouvernement a 
présenté au Bundesrath prussien uu 
projet de loi interdisant aux navires 
étrangers, le commerce sur les côtes 
de l’Allemagne, excepté dans les cas 
ou des traités spéciaux existent avec 
les nations auxquelles appartiennent 
ces navires.

Von Arnim Bogstenberg a été élu 
président du Reichstag ; il a reçu 154 
votes et Von Bannigsen 89. Frankes 
trin, député du centre, a été élu pre­
mier vice président, et Hoelder, libé­
ral national, second vice président.

La dépêche de Vienne qui annon­
çait qu’à cause de la maladie de l’im­
pératrice, l’empereur refusait de re­
cevoir la visite des représentants des 
cours étrangères, à l’occasion du vingt 
cinquième anniversaire de son élé­
vation au trône, est officiellement 
confirmée.

Newcastle-sur-Tyne, 14—La grande 
course des rameurs qui a eu lieu ce 
matin sur la Tynë entre Rabert Wat 
son Boyd et John Howdon, a été 
facilement gagnée par ce premier.

Londres, 14—Un affirme que le 
Rvd Hanley a déclaré que l’érection 
d’un monument au prince Louis Na­
poléon, dans l’abbaye de Westmins­
ter, était décidée, mais que le projet 
ne serait pas mis à exécution immé­
diatement.

On parle d’une alliance entre l’An­
gleterre, l’Autriche et l’Allemagne.

Dublin, 14—Les ouvriers sans tra­
vail ont eu, hier, une nouvelle dé­
monstration ; dans plusieurs des dis­
cours il a été déclaré que grand 
nombre des victimes de la crise 
étaient à la veille de mourir de faim.

Paris, 14—Un incendie s’est décla­
ré. de bonne heure ce matin, à la ré 
sidence de Berthelier, le célèbre 
acteur comique. Les pertes se mon­
tent à 15,000 francs.

Les décors préparés pour la reprise 
à'Aida au grand opéra, et qu’on re­
gardait comme un modèle du 
ont été la proie des flammes.

Les funérailles du sénateur Gré- 
mieux ont eu lieu, hier, à Fassy, au 
milieu d’un concours considérable.

Il y a eu, jeudi, un gçaud bal à 
l’hôtel de l’ambassade américaine ; 
grand nombre de résidents améri­
cains y assistaient.

Londres, 15—L’élection de South­
wark a été gagnée par M. Clark, 
candidal conservateur, gui a obtenu 
une majorité de 854 voix.

Dublin, 15—Il y a eu aujourd’hui, 
au marché de Cork, une assemblée 
publique pour prendre en considéra 
tion la question des terres. L’audi 
toire était peu nombreux. MM. 
Davitt et Brennan ont pris la parole.

Rome, 15—Sa Sainteté Léon XIII 
a publié une lettre encyclique s’éle­
vant contre le mariage civil et le di­
vorce.

Londres, 15—On annonce la mort 
de O’Leary, membre du parlement 
pour Drogheda

Une dépêche de Saint-Petersbourg 
dit que la Russie fait construire de 
nouvelles fortifications à Sébastopol.

Naples, 15—Le Vega, ayant à son 
bord Nordenskjold, est arrivé hier 
soir dans le port. Le préfet et le 
maire de la ville, les autorités nava­
les, militaires et civiles, les co 
étrangers, les représentants des so­
ciétés savantes et la presse, ont reçu 
le célèbre explorateur.

Le

de Table. 
O à $3.00 Pensez-v un peu l Le Stock vaut $24,234.00de l'explorateur enverra Saint-Pierre, Fort Alexander, Rivière de 

la Tête-Ouverte, Rivisre au Roseau. Lac du 
Cygne. Sandy Bay, Long Plain.

TERRITOIRES DU NORD-OUEST, LAC 
MANITOBA BT REGION A L’OUEST.

es
Toutes les marchandises nouvelles et fraîches doivent disparaître avant l’arrivée des 

marchandises du printemps.
Venez vite pour être servi les premiers, et avoir les meilleure» 

dise», au

tout prix
4 | marchan-—Martha McAdoo a été arrêtée 

pour aliénation mentale ; elle 
sera envoyée en prison dès que 
les certificats nécessaires auront été 
préparés.

90. P. C. Auclair,00 à 2.50 Manitoba House, Ebb et Flow Lake, lac 
Saint-Martin, Petite Saskatchewan, Water 
Hen Lake, Riding Mountain.

LAC WINNIPEG
Black River, Berens River, Fisher’s River, 

Grand Rapide, Pas Pas Mountains, Norway 
House, Lac Travers, Tête du Chien, Blood 
Vein River, la Grosse Ile, Sandy 
Bar, Jack Fish Head, Moose Lake, Cumber-

LIVERPOOL HOUSE, 61, RUE RIDEAUune
ur i’éta-

Cie vapeurs Baskerville et Freres i—Nous engageons les contriouables 
qui sont en arrière du paiement de 
leurs taxes d’eau,à payer promptement 
leurs arrérages, car la corporation 
est disposée à prendre les mesures 
les plus rigoureuses contre les retar­
dataires.

COUR DE POLICE
(M. O’Gara, J P.)rks Nous souhaitons à nos clients et au public en général une houreuse année, de l’argent 

en abondance et des caves remplies des meilleurs vins.

Nous profitons de cette occasion pour annoncer que, comme d’habitude, nous sommes 
préparis à vendre des

Lundi, 13.
Robert Quinn, trouvé ivre sur la 

rue Rideau, condamné à $2 et les 
frais, ou 8 jours de prison.

John O’Brien, vagabondage, 
remise à mercredi.

O. Boucher, pour avoir causé di^ 
dommage sur la rue de l’église, cause 
remise à plus tard.

Adam Dunning, accusé d’avoir 
endommagé une voiture apparte­
nant à un nommé Landervile, 
action déboutée.

LAC DBS BOIS ET REGION DE L’EST 
Shoal Lake, Coutcheeching, Lac Seul, 

Portage du Rat, Mattawan, Islington, Assa- 
basking.
TERRITOIRES DU NORD-OUEST ET 

DISTRICT DU NORD

CAN - Les funérailles de M. Zéphirin 
Chevrier, de la police du gouverne­
ment, ont eu lieu cette après midi, au 
milieu d’un grand concours de pa­
rents et d’amis. Le corps de police du 
gouvernement, sous le commande­
ment du chef O’Neil, y assistait en 
corps et formait l’escorte.

cause
a/bir

Port Ellice, Touchwood Hills. Prince Al­
bert et Edmonton.JN.-0. A DBS PRIX QUI NE PEUVENT PAS ETRE SURPASSÉS.TERRITOIRES DU NORD-OUEST ET 

DISTRICT DU NORDhiest
Fort Walsh, Fort McLeod.

Farine.......132,800 ,b?
6,736 
5,075 
3,999

de choix 

te voisine
assurer nos

lions considérables 
nts que nous pouvons

que nous faisons sont une preuve suffisante pour 
leur donner une bonne valeur pour leur argeoti

Palonniers
—Nous avons dit, il y a quelque 

temps, dans notre compte rendu de 
la cour de police, que M. Dennis 
Hogg avait été accusé d’assaut et 
batterie, quand il n’était accusé tout 
simplement, et à tort, d’avoir occupé 
une place comme cocher à laquelle 
il n’avait pas droit. C’est par inad­
vertance que cette rectification n’a 
pas paru plus tôt.

—La collecte s’est faite, hier, dans 
toutes les églises catholiques de la 
ville, au bénéfice des malheureux Ir­
landais qui souffrent de la famine. 
Cette quête jointe à celles qui ont lieu 
dans toutes les églises du diocèse de 
vra produire un montant relative­
ment considérable. A la cathédrale, 
la quête a produit $167 ; à l’église 
Saint-Patrice, $106, et à l’église Saint- 
Joseph, $160.

—Samedi soir, M. J. L. Grison? em­
ployé dans le bureau de M. Rajotte, 
revenait chez lui en traîneau, en 
compagnie d’un cultivateur, lors­
qu’au coin de Pooley’s Bridge, il fut 
attaqué par trois individus armés de 
bâtons qui occupaient le milieu du 
chemin. L’un d’eux frappa M. Gri- 
son à la tête d’un coup si violent 
qu’il tomba du traîneau. Avant que 
le cultivateur eut eu le temps d’arrê 
ter le véhicule, les malfaiteurs s’é­
taient entuis dans différentes direc­
tions.

Comme M. Grison ne se connaît 
pas d’ennemis, il lui est impossible 
d’expliquer les motifs de cette attaque.

360
Sucre .......
Tabac .......
Lard sec 

(bacon) „ 30.166
Bœuf........... 15,000
Lard salé... 20,850 
Chem i s e s 

de laine..
Pantal one

forts...... « 250
Chem isee 

de toile.. 250 
Pantal on» 

de toile... 250 
Bo u 1 i e r e

€ H A K € U T fi R1E cliarrues. 
Palonnie r a Couteaux, fourchettes et cuillères.130mt

i. et sera 
ne le tout FRANÇAISE

SEULE MAISON A OTTAWA
R,0™....

Pierre, à
faulx.......

Faucilles... 
Javelliers... 
Faulx pour 

javelliers.
Fléaux.......
Houes, aci­

er, pour 
jardins ... 

Heues, 10 
pcs, navets 
belles,acior 
Pelles ron-

16 J’ai un lot d’excellents couteaux, fourchettes, cuillères, 'couteaux à 
découper, etc., qui ont servi mais sont encore aussi bons nue des neufs et, 
comme je suis forcé de les vendre, je les offre à une faible fraction de leur 
valeur. Venez vite et achetez en.

i distance 
re parfait -250 :«44

258L’on trouvera toujours un assortiment de
lté à mon

135

lande préparée de première qualité JOSEPH BOTDE1V,
Variety Hall et Magasin de Meubles, 582 et 534, rue Sussex.135

Les restes de feu M. Devlin sont 
arrivés aujourd’hui du Colorado, en 
parfait état de conservation. Ils ont 
été placés dans une salle du Saint 
Lawrence Hall, où ils ont été visités 
par des centaines de personnes.

292Et vendue à des prix modérés.lDTÉS
ETAL C. Sill’S HOTEL,Dindes désossées,Volailles rôties. Langues 

iressées et marinôes, Saucisse de Boulogne, 
Ard salé, etc., etc.

A. COURCELLE,
Carré du marché By, Nos. 14 et 16. 

Ottawa, 24 janvier 1880.

600 prs 458
Charrues...r 21

45 178

Manches de’

Fourches à 
foin .. 

Haches..

Bêches... ... 
Meules à ai­

guiser 
L i m

scies.......
Limes à 

éghoïnes. 
Charrettes.. 
Harnais de 
charrett e. 

Wagons lé- 
^gers... ....

doubles.. 
Harnais de 

charrue... 
Harnais, de 

charme.

209 M MAROSÉ BIT.

Entrée sur la rue Clarence.i-, 209 28LES MEURTRES DE LUCAN Tenailles de 
Lrgerons..

Pics.............
Couteaux à

foin..........
Glousàbar-

Borax.......
Bleu de 

Prusse... 
Machines à 

vanner... 
Limes à 

scies de
long.......

Scies de
long.......

Scies adeux

Bgohïnes ... 
Marteaux... 
Tanières ...

Musettes.....
Guides pour 
la charme. 

Coffre s à
outils.......
Frows”... 

Fusils sim-

::: Vâ 23 Rue Vork,FERRONNERIELa femme Maher et John Shea, ont 
été conduits vendredi soir à London, 
sous l’escorte d’un constable, sous ac- 
ccusation d’avoir participé 
tre de la famille Donnelly, 
ments ensanglantés trouvés par le 
constable Clay ont été reconnus 
comme appartenant à la femme Ma­
her; le lendemain de la tragédie le 
constable avait vu Shea les each 
un tas de paille.

On ne pense pas que Shea ait pris 
une part active au meurtre ; c’est un 
ancien soldat régulier qui jouit d’une 
bonne réputation. On suppose qu’en 
cachant ces vêtements, il voulait seu­
lement aider les coupables à échap­
per à la justice.

■ J. MARTEL, Proprietaire.1,134»,
572 23POUR LA

Ferronnerie à bon marché rout

"Tl
complet de

t en remerciant ses nombreuses prati- 
les invite à venir lui rendre visite, 
constamment en main un assortiment

au meur- 
Les vête-

18 . 2,500 lbs EN FACE DU MARCHÉ,92 »
144ALLEZ CHEZ

400

McDongal & 
Cuzner,

Enseigne de la GRA^DÈ TARIEREJ|

VIANDES FRAICHES, 
SALÉES et

120
L*nn de» premiers Hôtel» 

d’Ottawa
29 22

FUMÉES.29er bous
180 J. MARTEL.6
24 Ottawa, le 28 janvier. 1871.

6
BUE SUSSEX. 

Ottawa, 2 février 1180.
24

38 9fl

irualitée
! V DONNES CHAM DDES,120

171

Harnais de 
charrue, 
pour po­
nies ......

Jougs polis. 
Charrues à 

briser le

56 84 PliotosraplilQi ue

140 Rue Sparks,
(autrefois JARVIS)

18 PHOTOGRAPHIES oour SI
D0R10N et DELORME

Propriétaire»

cardinal,
—Les courses se sont terminées sa­

medi après-midi.
L’abondance des matières ne nous 

ayant pas permis de faire paraître 
samedi le rapport de la veille, nous 
en donnerons sommairement le résul-

BONNE TABLE,SOCIÉTÉ SAINT JEAN-BAPTISTEgenre, 40

64 22
88Les élections générales de la société 

Saint-Jean-Baptiste ont eu lieu, hier 
après-midi, à . l’Institut Canadien- 
Français, et ont donné le résultat 
suivant :

28
BONS VINS

Fusils dou­
bles .......

Capsules....

45
125

taL d e 45c, etc. La course de 2.30, engagée jeudi, 
s’est terminée ; elle a été gagnée par 
“Drummer Boy ” qui a rencontré 
dans “George H” un rude adver­
saire.

La course de 5 milles avait excité 
le plus haut intérêt ; elle a été ga­
gnée par “ Mary Clark,” à M. D. den­
tins.

La course de 2.34, n’a pu se termi­
ner que samedi, elle a été gagnée fa­
cilement j ar “Deceit”, à M. Brown.

La course de 2.40 n’ayant pu avoir 
lieu faute du nombre suffisant d’en­
trées, on appela la course ouverte 

chevaux de

800
Ammunition.
Ficeile.
100 vaches.
25 paires de bœufs 
12 tauraux.
4 égohines

Les personnes visitant Uttaw i durant la 
session feront bien de rendre visite à cet 
hotel.

Ottawa, 5 février 1880.

Ile»
Président, Dr F. X. Valade.
1er Vice-Président, F. R. E. Campeau. 
2e “ P. C. Auclair.
Sec.-Archiviste, E. Marier. 
Sec.-Correspondant, Alph. Be 
Trésdrier, L. Olivit r.

Conseillers—J. Tassé, M. P.; E. E. 
Lauzon, J. A. Bélanger, O. Dionne, 
Aug. Gagnon, S. Drapeau et Léon 
David.

Auditeurs—N. Têtu et C. Desjar-

ettawa, 3 déc., 1879.

I 26 pces, ) Dek
fers doubles.

alitéqu
ival

i
à’sxe'4 do à fendre °8 “noit.

lâtBBT galères, acier ordinaire,
4 equerres d’acier, 24x18, divisées en Sièmes, 
4 Jeux de lanières, l-l pce . 1-1$, $, à an­

neau cour convexe.
4 planes, qualité supérieure, acier 

pouces.

de la meilleure qualité.
4 herminetles, emmanchées (de menuisier et 

du meilleur acier.)
marteaux à pied-de-biche, en acier solide, 
brévetés en Canada.

(double)

4
\Cie

B SIR JOHN *. MACDONALD.solide, 13I
GRANDE REDUCTIONM. MILNE sera à Ottawa pendant quel­

ques jours, povr vendre c<*tte magnifique 
statuette, qui obtient un bon succès parmi 
toutes les classes de la société.

d’acier de Hench, emmanchées, et

Commissaire-Ordonnateur- E. La- 
pierre.

Il a été ensuite résolu de célébrer 
la prochaine fête nationale à Ottawa, 
dimanche, le 20 juin, par une messe 
solennelle (sans procession), afin de 
permettre à la société de se rendre 
en corps à Québec, pour assister à la 
démonstration du 24 juin ; dans ce 
but, le comité de régie a été chargé 
d’aviser aux meilleurs moyens à 
prendre pour organiser une excur­
sion à prix réduits.

Avant de se séparer, la société a 
adopté une résolution exprimant sa 
détermination de favoriser le déve­
loppement de la colonisation parmi 
nos compatriotes d’origine cana­
dienne française établis dans la pro­
vince d’Ontario, et d’ajouter cette 
œuvre à son programme pour en 
faire un objet spécial de seé travaux. 
Celte société devient donc une 
“ société nationale et de colonisa­
tion."' Un comité a été chargé de ré­
diger un projet de société de colonisa­
tion, lequel sera discuté à une pro­
chaine assemblée générale, car la 
société entend se mettre sérieusement 
à l’œuvre et le plus tôt possible.

toutes classes qui 
fut gagnée par “ Dictator.”

1
LA MEILLEURE On demande des agents 

toute la Puissance. Dema BEMTEM
pour la ville et 
ndez des circu­laires, etc.

«ACHIIEàCOEBBE 4 pce If pce.
Ciseaux- 1-1 

manche en acier.
4 pierres à l’huile.
4 bidons à l’huile.
4 alênes à tracer.
8 mèches, 1$, 1$.
4 compas mathématiques.
4 pieds de roi de 2 pds. se repliant en quatre. 
0 tenailles de maréchal ferrant.

On peut se procurer des blancs de sou­
missions et cédules à ce buréau, ainsi 
qu’au bureau des Sauvages, à Winnipeg, 
on pourra voir des échantillons de plusieurs 
articles et se faire donner des descriptions 
des au

Chaque particulier ou société qui fera sou­
mission, devra fournir les noms de deux 
personnes responsables et les signatures le 
ces deux personnes devront être apposées à 
une déclaration au bas de la soumission, à 
l’effet qu’elles se portent cautions de la 
bonne et fidèle exécution du contrat, s’il est 
accordé au soumissionnaire ou soumiaaion-

avec manche cerclés 

1 pce., 1-1$, 1-1$, 1-2 pc\, PRIX RÉDUIT DE 14 A $2.
J AS. MILITE.

Ottawa.

PETITE GAZETTE

D’ASTRACAN—Hâtez-vous, mesdames, si vous 
voulez-avoir une belle robe à moitié 
prix au Liverpool House, 61 
deau.

DU MONDE.

N’a pas son égalé peer le fini, 
la duree et retendue de l’ou­
vrage Hait.

Ottawa, 2 février 1880.rue Ri 2s. POUR $16,00
Chemin de fer Q. M. 0. et 0.—«appelez-vous la vente par en­

can de lots de terrains dans Rapid 
City, territoire du Nord-Ouest, qui 
aura lieu à la salle d’encan de 
Brewer, jeudi prochain, voir l’an­
nonce dans une autre colonne.

CHEZf nsuls *$-2000 ZMmean
h. l. Cote,

128 Rue Rideau
VI»

MAINTENANT EN USAGE
A OTTAWA.

A.cun antre HOTLI.t ne den- 
■e entant de satisfaction.

A partir du 6 FEVRIER, M. C. PARADIS 
barge de mener les passagers à la

Gare du Chemin de Fer de Nord,
très.CAHABi

—Maintenant, mesdames, s’il vous 
faut un joli chapeau à la dernière 
mode à moitié prix , rendez- 

Liverpool House, 61, rue Ri-

■torts, LA MBILLBUBE

Huile Canadienne !
Arrivée «lee restes de M.^Devllm » it-

'THOMAS MAY, A toutes les heures du départ des trains.Brantford. 14—R y aura ce soir à 
l’hôtel de ville, une assemblée publi­
que dans le but de recueillir des 
secours pour l’Irlande.

La nuit dernière quatorze vaga­
bonds ont passé la nuit dans les cel 
Iules. Depuis le commencement de 
l’hiver, la police n’avait pas opéré en 
un seul jour un aussi grand nombre 
d’arrestations.

vous au e
/ Agent général pour Ottawa.

BüBÈAU PRINCIPAL :
£210 nue BparlsjB.

Snccursale sous la direction de M. 
Bélanger,

284, RUE DALHO ÏT81E,
Entre les rues Clarence et Murray. 

Ottawa, 25 nov., 1879 V

NON EXPLOSIVE,

25 contins le gallon imperial.
Livré à domicile.

Lieu du dApart : An coin de» rue» 
Murray et Sussex.—Si vous désirez, messieurs, un 

vêtement, un pardessus, des foulards 
de soie, des cravates, des écharpes, 
des gants de peau, etc, rendez-vous 
sans hésiter à la grande vente du Li­
verpool House. 64 rue Rideau, vous 
économiserez de l’argent.

sssus
-iPar ordre,

L. VANKOUGHNET, 
Surintendant-adjoint des affaires 

des Sauvages.

Prias: 23 centins par tête itoute
autres
■rtiinu CHATFIELD’SEn cas de mauvais temps, la voiture sera 

couverte.
Département de l’Intérieur,) 

Division des Sauvages, l 
Ottawa, le 28 janvier, 1880. J 9», Bue RideauC. PARADIS.
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ON DEMANDE
UOO HOMMES

:

Ed. O’LEARY ::.. . - “T ,

wMABGHAND TAILLEUR
BT

Fournisseur des Messieurs

r ->
!

C. «AfllUÉ BT Ole rGrande Exposition de le Paissance—Premier prix décerné 
â D. Chisholm.FOÜB ACHETEE 600

Robes et manteaux feits à ordre sous le olus 
court délai. CHAPEAUX de tous les goûts et des 
demieres modes,'une spécialité.

Un bon assortiment de

TW
Pour $4 60 

6 00 
0 60 
7 00
7 50
8 50 
7 00

$2 00

76 Pardessus 5 D. CHISHOLMil1/A TJTOMNE ET 1/HIVE R
A des prix qui conviennent à toutes les 

bburses.
Ottawa, 10 Nov., 187».

90 do
105 do 639 RUE SUSSEX

f!no do Par Nomina­
tion Spéciale.

Par Nomina­
tion Spéciale.

ittan do56 î65 do(t Home, sweet homE 11 75 Ulsters
«fc150 paire* de pantalons épais

tout laine..........................
^ P. 8.—Un seul prix. Rappelez-vous IV

m
103, RUE SPARKS, OTTAWA 

Sculpteurs et Doreurs ùour Sou Excellence le Qomerneur-Qinèral
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs à 
l’eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie. *a VIEILLES DORURES RENDUES 
AUSSI BELLES QUE DBS NEUVES. Nos prix sont des plus modéré».

Ayant à coeur les intérêts du public, j’ai 
acheté, cet automne, un bel assortiment de 
meubles que j’ai eu à bon marché et que je 
puis livrer à des prix jusqu’à présent incon­
nus.

277, RUE WELLINGTON
Ottawa, 19 décembre 1879.

TABLE

Avis de Mwnagement m
A mon grand magasin de meubles, 94 rue 

Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubles pour une bagatelle.

N

A transporté son magasin au coin des rues

RIDEAU ET WILLIAM,
à sept portes de son ancien établissement.

Ayant plus de facilités pour son commerce 
il peut offrir, à ses anciennt s 
aux nouvelles, tous les avantages 
l’achat de leurs marchandises.

Rappelez-vous de l’adresse :
NOUVEAU

Nouvelles mai chaudises dans tous les 
departements.

Morale :—Venez inspecter mon Stock.?

et L’ENSEI«NE DU LION D’ORd. ERRAIT,
Est devenue célèbre, parce qu’on y trouve toujours de 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES PRIX SONT MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS.

bons effets. On
5e ANNÉE

L'ALBUM DBS FAMILLES
(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE UTTERâlRE, HISTORIQUE, ARTISTIQUE 
ET BIOGRAPHIQUE

U
XX d’Or Hull.......

«ST',------  EST------

L’ENSEIGNE du GRAND MAGASINCOIN DES RUES

RIDEAU et WILLIAM, D>UM SEUL PRIX./"Iette Revue, spécialement destinée aux 
v-/ Familles, renferme 48 pages de matières 
à lire, double colonne, comprenant des Ré­
cits, Voyages, Causeries, Littérature, 
etc , et elle parait le 1er de chaque mois.

Cette publication est particulièrement des-

Vis-A-vis Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous de
nos prix.LA THÉIÈRE (tea pot) Malle Ab 

pWuetc.,

R. McMORRAN,61* ms ET WmOCE,
ta bonne lecture au sein des 

qnes, et elle est rédigée par 
les principales plumes canadiennes du pays, 
en vue d’éclairer et de plaire tout à la fois, 
par une série de travaux littéraires inédits et 
très variés.
Un Morceau de Musique chaque 

Mois

Unee a propager 
familles datholiq flANUFACTDRIERS DE

ttï508 - Uue Sussex. 506
PGSiOttawa, 26 septembre 1879.

pour le commerce de gros.
nd i blissement de la valléeLe plus gra 

d’Ottawa.
Tous nos biscuits sont cuits à la vape 

moyen d’un fourneau mobile qui a une 
cité de 20 quarts de fleur par jour.

ployés sont des premières mains du 
us ne nou

Ottawa.

ILe prix de l’abonnement est de $2.00 par 
année, payable invariablement d'avance, ou 
dans les trente jours qui suivent la demande 
d'abonnement.

L’abonnement 
commence av

Nos
No s occupons que du com- 

ilemenl et garantissons
pays.
merce de gros seu 
pleine satisfaction.

COUVERTURES (en laine) BLANCHES endommagées, pour $1.40» au 
nouveau magasin de marchandises sèches de Chemne se fractionne pas 

e avec l’anuée. Sur demande, on 
expédie une des dernières livraisons de 
Y Album des Familles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner ch

: il
GIBSON, FILS et WARNOCR, 

Coin des rues Bank et Queen. BRYSON & Cie. A
dressée6! ML 
Familles, à

Agents spéciaux, ou par lettre a 
l’Administrateur de Y Album des 
Ottawa.

COI!
TlJ»,

Ls
Partant

ISO Rue SPARKS.
Un moyen de flaire de l’argent

L’administration de Y Album des Familles
accorde une commission de 10 par 
personnes qui se chargent, dans les campa­
gnes, de lui obtenir de nouveaux abonnés. 
Dans ce cas, ces personnes n’auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms 
et adresses des dits abonnés, auxquels nous 
adresserons directement Y Album des Familles, 
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880

..... “. .
ArrivantM. LAUR. DUHAMEL

Tout en remerciant ses 
prend la liberté d*

nombreuses pratiques 
annoncer qu’il a Ottawa. 2 octobre 1879.—23—25 s tan,

ALEX. CLARK,CONSTAMMENT EN MAIN

un assortiment complet des Les tr 
à Monct 

Les tri 
et de Sc 
lent à Ce

passage, 
part, etc

POURVOYEUR DU PEUPLE.

Meilleures Viandes, Eüiceries d’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques.
SARDINES, aux TOMATES,

THES, SUCRES, TABAC ;
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE «t ÉPICERIES en GENERAL.

N’a pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Prix.

dont il disposera à des

PRIX RÉDUITS.CHEMIN DE FER CANADIEN DU 
PACIFIQUE

Soumissions pour matériel roulant.

TABS SOUMISSIONS seront reçues par le 
U soussigné jusqu’à midi LUNDI, le 23 
FEVRIER courant, pour la fourniture immé­
diate du matériel suivit 

4 Wagons de première classe.
2 Wagons de poste et de bagage.
60 Wagons de marchandises, couv 
60 Wagons de marchandises, déct 
On peut prendre connaissance des dessins 

et spécifications en s’adressant au bureau de 
l’ingénieur eq chef du chemin defer du Paci­
fique, à Ottawa, et au bureau de l’ingénieur 
du chemin de fer International, à Moncton,

Il invite en même temps le public en 
général de

D.,POT
Sur

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau. POUDRIVenir Visiter son Etal
Ottawa, 17 Mars 1879. 26 D.

nt : AU COIN DU VIEUX

Les MEILLEURES MARCHANDISES aux plus BAS PRIX possibles BOUT

MARCHE BY, MED8B TROUVENT AU

MAGASIN de TAPIS et d’AMEUBLEMENTS, d’OTTAWA.SUR LA RUE CLARENCE.

VOLAILLES de toutes sortes, 
SAUCISSONS,
LANGUES fraîches et marinées, 

JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1879.

I <3
'm.

. Coins d

AT
Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers—Rideaux et matériel 

de Rideaux.—Agents pour les célèbres am iblements de R. HA Y et Cie 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

Le matériel roulant devra être livré 
l’embranchement de Pembina du chemi 
1er du Pacifique, 
prochain.

le ou avant le 15 MAI
JePar ord"h. BRAUN, 

Secrétaire, 
et canaux,

contrefis
1 an. SHOOZuBHED ot Oie., 148 rue Speurks.

Une visite est respectueusement sollicitée.
Ottawa, 2 aoftt 1879.

OttawDéparlement des chemins de fin* 
Ottawa, 7 février 1880.

tan '-1
FMOTEL DIT CANADA.C. O. DACIER,

Pharmacien, ilS3
Chemin de fer Canadien de 

Peeitqae
;am?

617 BUE SUSSEX,
OTTAWA, •

PRODUITS chimiques et Médecines pa- 
L tentées, Articles de toilette, Teintures 
de toutes couleurs, Huiles, Peintures, Vernis, 

es, convexes et concaves de toutes 
de couleurs, etc., etc.

Soemtwtoes pour matériel reniant

ZYN DEMANDE des soumissions pour la 
vz fourniture du matériel roulant, qui doit 
être livré sur la ligne du chemin de fer du 
Pacifique, dans le corn s des quatre années 

lines. Les entrepreneurs devront s’en- 
à fournir chaque année :

DUTg

Lunett
;A(

REMEDE SPEtlFipdefiRAY20 locomotives
16 wagons de première classe, ou wagons- 
selon mie courra l’exiger le département.

s* fumoirs

............. LE GRAND trade ma s !

SSE jte
puissance et tou-Before Taking ,e8 maladiesMer Taking, 

qui sont les suites des habitude» honteuses : 
perte de la mémoire, lassitude dts membres, 

dos, obscurcissement de la 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
entrés maladies qui conduisent à la folie, à la 
consomption ou à une mort précoce. Détails 
complets dans notre pamphlet, que nous en 
voyons gratis par la malle. tQ^Le remède 
spécifique est vendu par tous les droguistes 
à $1 le paquet ou six paquets pour $5. Il 
sera envoyé franc de port sur réception de la 
somme requise.

TRADE MARK Le c
v> -, pour 1 

sur le

Titre 
sa bon 
le elle

!(Cet Hôlu est le rendez-vous des Marchands et des hommes de profession canadien s 
Bonne table, 'tonnes chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.

20 wagons de seconde classe.
3 wagons d’express ou de ba 

gons de po»te et wagon 
agons de fret couverts.

100 wagons de fret découverts.
2 charrues pour le déblayage de la voie. 
2 charrues a neige.
2 charrues en saillie.

40 wagons d’équipe.
Le tout devra être manufacturé dans la 
lissance du Canada et livré sur le parcours 
chemin de fer du Pacifique, à Fort Wil 

ou dans la province de Manitoba, 
in s’adressant au bureau de l'Ingénieur 
chef, à Ottawa, le ou après le 15èrae jour 
mars prochain, on pourra obtenir les des- 
i, les spécifications et autres détails.

soussigné recevra les soumissions jus- 
à JEUDI, le premier jour de JUILLET

J

240 w&

DE $1.60 A $2.50 PAR JOUR.
AIME BELIVEAU,

PropritUurr Volleurs dans le pêcialeraent nos amis 
Ils trouveront un service de 

Mge Les voitures de l’hôtel sont aux stations 
qn’auoebarcadère des bateaux à vapeur.

26 mai 1879.

et hommes d’affaires des Etats-Unis à 
première classe et des prix modérés, 
des chemins de fer de la ville, ainsi

dans t
me, ai 
■celic-t 
morce 
siècle, 
yit»
d'un t 
j’ai to, 
et. .. d
d’hui
place,
en».

N.B—On invite 8 
descendre à cet Hôtel

En
tan

is,
Le

Cm. de MEDECINE oa GRAY,Par ordre,
Toronto, Ontario, Canada 

MgL,Bn vente à Ottawa chez tous 1m 
droguistes en gros et en détail et dans tous 
les endroits du Canada et des Etats-Unis. 

Ottawa, 3 février 1879.

F. BRAUN, 
Secrétaire

parlement des chemins de) 
fer et canaux. L

Ottawa, 7 février, 1880. J lan.

fcsa<S

A. SW AL WELL,
ENTREPRENEUR de POMPES FUNEBRES

D> PBMIltKK CLASSE.
CARRE DU MARCHE,

essaz-mi*.
166 RUE SMRKS.

RAtrrx.mil.

« ■

,7' '

BDTTIWâ. Le grand
Lundi, 16.

Viâimi—Mouton par livre, 6c. à 7c..; 
Lard. par 100 livres, 65.75 à *6.25 : 
Bœcf, par 100 livres pesant, 63.00 a 
*5.00 ; veau de 4 à 5c. la livre.

Volailles, Gibier—Volailles, par 
couple, 35c. à 40c ; poulets, par cou­
ple, 20c. à 25c. ; dindons, la pièce, 
75c. à tl : oies, 40 à 45c ; canards, 
par couple, 40c. à 45c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 16c. à 20c. ; -beurre frais, par 
livre, 20c. à 21c. ; beurre, salé par 
livre. 19c. à 20c. ; fromage, par livre, 
12c. a 15c. ; œufs, par douzaine, 18c. à

ETiBLMMT RUE SMRKS OTTÂWI.

J. a. cotrxyr,
Propriétaire».

ï

DE LA VILLE, POUR
•J;;

Situé au centre dea affairée et 

tout près des édifices du parle 
ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires et 
continue à tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

■'li,.

Légumes—Pommes de terre, par 
poche, 55c. à 60c. ; navets, par mi­
not, 20 à 25 ; carottes, par banl,$1.80; 
panais, par minol, 35c à 40c.; oi 
gnons, par minot, 65c.à 75c.

Grains—Blé de sarrasin, par mi­
not, 35 à 40c. ; avoine, par minot, 34c. 
à 35c. ; maïs, par minot 60c. à 
65c. ; pois, par jninot. 55c. à 60c. ; 
fèves, par minot, 75c. a $1 ; orge, par 
minot,45c. à 50c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.20 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

Farine—Extra double, par brl. $7 ; 
extra, par brl., $6.75 ; No. 1, par brl. 
$6.25 : gruau, par brl., $4.50 ; larine 
de blé-d’inde, par brl. $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brl 90c ; bran, par 100 Ibs. 60c.

DiVBR8-Miel,par livre,12 à 15c.; sain­
doux. par livre, 10c. à 12c ; suif, $6. à 
7c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, $6 à $8.50 ;. paille, par 
tonne $4.50 à $5.00 ;

Peaux, par 100 lbs. $6.50 à $7 ; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre; 
peaux de moutons, de $1.50 à $1.00 
chacune.

Bois, de $2.50 à $3 la charge.

DE MODES,

Vêtements d’hemmes
Enseigne du Général Wolfe,

nouveau Magasin de Tabac
EN GROS ET EN DETAIL

etc., etc.

Tabac de toute espèce, cigares importés 
domestiques, cigarettes, papier à cigaret­

tes, etc., etc. Pipes de toute espèce, etc., etc. 
Un trouve toujours à cet établissement un 
assortiment complet de tout ce qui se vend 
dans un magasin de tabac et à des prix mo­
dérés.

EST CELUI DE

G. C. EGM, W. L. McARTHUR,

548, Rue Sussex.
Ottawa, Nov. 1879.

HOTEL RICHELIEU537 & 539
COIN DBS RUES

NOTRE-DAME ET ST. VUKIENTRUE SUSSEX. Vik-*«wie le Palais de Justice,

MONTREAL.MARCHES ETRANGERS.
New-ïork, 14.

Coton, ferme 12 9/16 
Fleur, lourde.
Reçu : 22,755,000. Ventes, 9,000.
Farine de seigle, tranquille et sans chan 

gement.
Blé, irrégulier ;
Reçu : 50,000. Ventes, 500,000.
Blé d’Inde, tranquille ; No. 2, 614 cts. 
Reçu : 28,000. Ventes 110,000.
Seigle nominal et sans changement, à 90)c. 
Avoine, tranquille et ferme, 47c.

Chicago, 14.
Farine tranquille et nominale, re^u 11,032 

bris.
Blé, plus bas.
Blé No. 2, rouge, d’hiver 1.21 J à 1.22, 

No. 2, du Printemps !.16f.
Blé-d’inde, 36 comptant.

en bonne demande 324 
minai à $12.75.

1 H soussigné remercie ses amis et le pu- 
JLj bhc d’Ottawa en général pour leur encou­
ragement libéral. Il a l’honneur de les 
informer qu'il a ajouté

lies gens de la campagne trouve­

ront leur avantage à venir examiner 

notre Stock.

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES
à son Hôtel, faisant face sur la place Jacques 
Cartier.

Le public trouvera tout le confort à
DES PRIX MODÉRÉS

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

I. B. DUBOCHER,
Propriétaire

637 «C 639 RUE SUSSEX,

2 mai 18v9. 1s.OTTAWA.

RéouvertureAvoine, 

Saindoux 7.05.
Ottawa, 10 novembre 1879.

E. G. LA VERDURE, RESTAURANT MÉTROPOLITAINMilwaukee, 14.
Blé, No 1, 1.21). (Partie Est, pont des Sapeurs.)

SBLondres, 14. 
Consolidés, 98 1/16 comptant, 97) sur 

compte, 4)s 111), 5s 1054, Erié, 49), do 
Préf. 00. Ill. Cent. 107).

Anvers, 14.

O BRANNEN a l’honneur d’informer ses 
X • amis et le public en général qu’il vient 
d’ouvrir et d’organiser

LE METROPOLITAINPlombier,fiailer et Ferblantier
KAI8RUR DH

CObVERlORES EN FER B LA NC El FER 
GALVANISE

Pétrole, 20 Ir. de la manière la plus 
comprend les liqueurs les plus fines et les 
cigare les plus exquis. REPAS servis à 
toute heure.

ndiose. Le buffetLiverpool, 14. 
Coton tranquille et facile, Uplands, 7 3- 

Orléans 7 5-16.
P. BRANNEN,

Propriétaire.
HT CONSBHDCnUR DH

Blé du Printemps.... 
Rouge d’Hiver.........

Maïs nouveau...........
Maïs vieux «............

Avoine.......................
Pois.«........................
Porcs frais................

Lard.......
Suif.........................  .
Fromage"" .........

6 à FOURNAISES A AIR CHAUD, 

Rue William, Ottawa. 
/^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
V aisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande.

Ottawa, 14 août 1879. lan.0 à
___ 10 2 à
...... 10 0 à
...... 10 0 à
.....  5 10 à
.....  5 07 à
.......5 3 à
...... 6 0 à
...... 6 00 à
....-60 0 à
...... 38 9 à
...... 60 0 à
...... 36 6 à
....-81 0 à
....-73 0 à

L’AH GYL Ld’Hiver.

RUE WELLINGTON
Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Four­

neaux et de Salons, des plus beaux et 
récents dessins. Aussi des Pompes 

à Bière et à Eau de toutes espè­
ces. Ferblanterie, Huile de 

Charbou, Lampes, Tu­
yaux, en mains 

au plus bas

A. BEUZELIN,
PROPRIETAIRE.

MARCHE EN GROS. ynx
pHAMBRES à louer, à d

dérées. La seule maison tenue d’après 
le système européen. On y prépare des dé­
jeuners de noce, pique-niques, soupers pu­
blics et privés, pour toutes les parties du

es conditi d°aOuvra,et el reparation, faites promptement 
et avec dextérité.

Ottawa, 1er janvier 1880.

Montréal, 14
Fabinb.—Supérieure extràj 6 05 à 6 10
Extrà superfine.......-....... ~ 5 00 à 5 95
De goût—.......................... -
Extrà du printemps- -...
Superflue.....—........
Farine forte de boni
Fine..........................
Moyen
Recoupes...........--------
Farine en sac du Haut-Ca­

nada par 100 livres— 2 80 à 2 09
Farine en sac de la Cité

(livrée)........................   3 20 à 0 00
Farine d’avoine—--------  4 60 à 4 70

Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver $1.40 à 1.45.

No. 2, du printemps $1.34 à 
BLE-D’INDE—70c.
AVOINE 31 à 32c. par 32 livres,
ORGE—Nominal.
POIS—77 à 78 par 
SEIGLE, nominal.
Lard, $16 50 à $17.00.
Saindoux, 10 à 11).
Jambons, 11 à 12).

.5 95 à 0 00 
5 80 à 5 85

______ 5 55 à 5 60
angers. 6 10 à 6 40
........ 5 15 à 5 30

4 40 à 4 45
0 00 à 0 00

J. P. MURPHY, pays.
Ottawa, 2 septembre 1879.

PLOMBIER. 
Poseur de tuyaux de vapeur 

et de gai,
POSEUB DE SONNETTES, etc

161, BUE RIDEAU.

DAIGNOIBES en CUIVRE POLI, en 
D FER GALVANISE, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de !a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

JOSEPH DROLET,
FABRICANT

D’EAUX dk SODA ht dr SKLTZ,
DR BIÈRES DK GINGEMBRE,

ob CIDRE, dk LIMONADE,
KT DK TOUTES LBS

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 

SyPHONS PATENTÉS.
Met également en bouteille et expédie les 

CÉLÈBRES EAUX MINERALES DBS 
SOURCES dk CALEDONIA.

FABRIQUE, 484 Rue SUSSEX,
BN PACK LA RUB MURRAY,

Blé 1.51.

66 lbs

J. P. MURPHY,y
151, rue Rideau

BOURSE. OTTAWA2 septembre 1879. lan. Ottawa, 9 mai 1879.14 février
$7.00 LA DOUZAINE.

Hotel “ Lome.”
Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.
La bar est fournie de vins, liqueurs 

et cigares de choix.

VALEURS.

140 dez. de Haches,
15, Ruk YORK, OTTAWA.Banque de Montréal....................

teSfitSix-siwa;:::
Sl^ÜiE

EÈEil&iE':

Me. F. X. GROULX.6-
I' FABRIQUÉES AVEC

H otel J ohnson.
50, RUE YORK.

Le meilleur Acier de Flrth, Jomr johnsôï, proprietaire.
Logements magnifiques et prix peu élevés.

Ottawa, 31 juillet 1879.

Em1E:m mmmmmBanque —ET—

Les Bains Turcs,
126 RUE ALBERT,

Pour Dames (femmes à leur
service) de.......................... 10 a.m. à 3 p.m

Fi ur Messieurs, de............. » 7 à 10 a.m'
Et de..... ....

EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS
tSmpMjy

M: S à 11 p.m.

Le DR. LOGAN a sou bureau dans la 
t être consulté dto- 
11 hre. a. m. et de

MANN & CIE.de Coton... . 
rine Compati y bâtisse môme, oû il peu 

fessionnellement de 9 à 
t » * l'-tm-

Ottawa. 9 millet 1879.
Ottawa, 13 août 1872.

BsBÊgs tan.
W^dawiL* SrYRK’ Avocata’
No. 34 Rue Elgin, Ottawa. Vis-à-vis le* 
Russell House.
W. H. WALKER, | A P. McINTYRB. 

Ottawa, 26 Déc. 1878,

"lyfOSÙROVB it PEARSON, Avocats, No- 
1V1 tairas, etc., et3. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.
1^,Argent \ prêter sur propriétés foncières.
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